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A  PARIS, 

Jacques  Josse  ,  a  la  Colombe  Royale , 

pi  es  faine  Yves. 
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Claude  Jomb  ert  ,  au  coin  de  la  rue  des 
Maturins  ,  a  l'Image  Notre-Dame. 


rue  S.  Jacques. 
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CHEVALIER  DE  L’ORDRE  DE  S.  MICHEL, 

PREMIER  ARCHITECTE 

ET  INTENDANT  DES  B ASTIMENS  DU  ROY, 

Dire&eur  de  T  Academie  Royale  d’Archite&ure,  &  Vice- 
Protecteur  de  celle  de  Peinture  ôc  Sculpture. 


ONSIEUR  > 


La  proteâîion  que  vous  donnez  aux 
beaux  "Arts  me  porte  à  vous  prej enter 
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ces  premières  productions  de  mes  études 
&  de  mes  travaux  que  fai  acquifes 
dans  les  B ajliment s  où  j'ai  eu  l'honneur 
de  travailler  fous  votre  conduite.  Comme 
cet  Ouvrage  ejl  nouveau ,  fai  toujours 
craint ,  avec  r ai f on ,  que  l'amour-propre 
ne  ni  eût  égaré  dans  les  recherches  qu'il 
a  fallu  faire  pour  le  porter  au  point 
de  perfection  où  il  ejl  maintenant  :  je 
l'ai  fournis  à  la  cenfure  des  plus  éclairez ; 
fur  ces  matières  ,  fç  avoir  de  ceux  qui 
compofent  l'Academie  Royale  d' Archi¬ 
tecture  qui  lui  ont  donné  leur  ap¬ 
probation  :  ce  qui  écartera  déformais 
les  yeux  d'envie  ,  &  fera  regarder 
mon  Livre  comme  un  des  plu sr  utiles 
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v 


qui  ait  été  fait  pour  les  gens  de 
l'Art.  En  le  prefentant  fous  votre 
aufpice ,  Monsieur,  j’efpere  qu’il 
en  fera  plus  goûté  ;  votre  approbation 
feule  auroit  fuffl  pour  être  recherché , 
comme  ayant  eu  l’agrément  du  premier 
des  Architectes  de  ÏEurope.  Louis 
X I V.  vous  avoit  choiji  f  'eul  ,  & 
preferablement  à  tous  ,  pour  la  dire¬ 
ction  de  fes  Projets  &  Edifices ,  qui 
fendront  à  la  pojterité  de  modèle  ,  ou 
le  bon  goût  jetable  être  fixé \  Outre  la 
grâce  de  votre  protection  que  je  vous 
demande  avec  toute  l ardeur  pojfible  ,  je 
rien  ai  plus  d'autre  à  defirer  que  celle 
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que  vous  foye ^  perfuadê  du  profond 
refpeôl  avec  lequel  je  fuis , 


i 


monsieur. 


Votre  très-humble  &  très- 
obéilTant  ferviteur 
Blanchard. 


PRÉFACE- 

Eux  qui  jufqu’à  prefent  ont  profelfé  l’Art 
de  Menuilêrie  ne  nous  ont  donné  aucunes  mar¬ 
ques  de  leur  zele  ,  fi  ce  n’eft  qu’on  veuille 
compter  pour  quelque  chofe  ce  que  Marin 
Legereft  nous  a  laifle  dans  Ton  Traité  de 
la  Courbe  rampante  6 C  de  la  Tour  ronde. 

Il  nous  avoit  encore  promis  un  Traité  de  plufieurs 
Traits  de  Menuiferie  &C  de  Charpenterie  ,  comme^  du 
délardement  des  Voûtes  daretes  ,  des  Voûtes  de  Cloî¬ 
tres  ,  des  Culs  de  fours  en  pendatifs  ,  des  Trompes 
en  niches  ,  6 c  des  Arrieres-Vouflures  de  faint  Antoine  ; 
mais  il  ne  paroît  pas  qu’il  ait  exécuté  fes  promefles ,  Sc 
la  crainte  que  j’avois  que  quelque  autre  n’eût  travaillé 
fur  ce  même  fujet  a  retarde  le  delïein  que  j  avois 
formé  il  y  a  long-temps  de  mettre  au  jour  cet  Ou¬ 
vrage.  Cet  Auteur  dans  Ion  Traite  de  la  Courbe  ram¬ 
pante  s’eft  trompé  lorfqu  il  dit  ,  que  1  on  en  peut 
faire  fur  toutes  fortes  de  plans  réguliers  &C  irréguliers 
en  fuivant  la  méthode  qu  il  prelcrit  >  comme  on  le 
verra  au  Chapitre  des  Rampes.  Qyant  a  la  Tour  ronde 
je  la  trouve  un  peu  confule  en  ce  qu  il  auroit  du  y 
retrancher  quelques  figures  géométriques  ;  mais  je  ne 
prétends  pas  pour  cela  diminuer  fon  mérité.  Philbert 
de  Lorrae  èc  le  Pere  Dérand  ,  qui  font  les  feuls  que 
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je  fçache  qui  Font  précédé  ont  commencé  le  dévelop¬ 
pement  de  la  Courbe  rampante  :  mais  ils  ne  Font  pas 
achevée  5  au  lieu  que  Marin  Legereft  eft  le  feul  qui 
lui  a  donné  une  certaine  perfe&ion  5  6 C  c'eft  ce  qui 
m'a  perfuadé  qu'en  y  mettant  la  main  après  eux  ,  on 
ne  pouvoit  ,  avec  raifon  ,  me  reprocher  d'avoir  entre¬ 
pris  ce  qu'ils  auroient  pu  parfaire  avant  moi. 

Je  n'expofe  point  ce  petit  Traité  comme  un  Ouvrage 
pou  (Té  à  fa  derniere  perfection  ,  auquel  on  ne  puifie 
rien  ajoûter  5  il  eft  feulement  à  propos  que  je  vous  pré¬ 
vienne  de  quelques  points  ,  tant  pour  aller  au  devant 
clés  difficultez  qui  pourraient  fe  rencontrer  dans  ce  Traité, 
que  pour  rendre  inutiles  les  attaques  de  ceux  qui  le  li¬ 
ront  plutôt  pour  cenfurer  ,  que  pour  profiter.  i°.  Ceux 
qui  ne  feront  pas  verfez  dans  la  fcience  des  Traits  pro¬ 
pres  a  la  Charpente  8c  Menuiferie  ,  11e  peuvent  efperer 
cf avoir  de  la  fatisfaCtion  par  la  vûë  de  mes  Ecrits  ,  de 
meme  que  les  Tailleurs  de  pierre  (  quoi  qu’il  n'y  ait  rien 
a  écrit  au  lu  jet  de  leur  Art  )  s'ils  ne  prennent  la  peine 
dans  la  ledure  qu'ils  en  feront,  de  fuivre  l'ordre  que 
j  y  ai  tenu  ,  en  commençant  par  où  j’ai  commencé  ,  & 
fini  fiant  par  ou  j  ai  fini  :  car  dans  les  Sciences  dont  celle- 
ci  fait  partie  ,  il  y  a  certaines  connoifiances  plus  fimplcs 
&  plus  faciles  que  Fon  fait  marcher  comme  à  la  tête 
des  autres  pour  vous  ouvrir  le  paflage  ,  nous  conduire 
&  nous  faire  pénétrer  juiqu'à  celles  ,  qui  comme  plus 
cachées  &  difficiles  ,  ne  peuvent  être  conçues  fans  le  fe- 
cours  des  premières. 

2°.  V  O  as  ne  devez  pas  perdre  courage  dans  la  première 
ou  fécondé  ledbure.  La  première  que  vous  ferez  ne  pro¬ 
duis  peur-ecre  que  des  tenebres  5  mais  fi  en  continuant 


votre 
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Votre  deflein  y  &  vous  aidant  de  la  lumière  que  la  pre¬ 
mière  leâure  vous  aura  donnée  ,  vous  paflèz  à  la  fé¬ 
condé  5  vous  trouverez  enfin  quelle  les  diffîpera  8c  quelle 
vous  en  donnera  une  claire  connoiflance. 

J°.  Quoique  je  me  fois  applique  à  rendre  intelligible 
1  explication  de  ce  Traité  quant  à  la  compofition  des 
pan  eaux  qui  en  refultent  ,  &C  qu’aucun  ouvrier  ,  que  je 
fçache  ,  n’ait  fait  le  revêriflemenr  des  Arriérés- Vouffures 
qu  en  tâtonnant  ,  &■  de  même  pour  les  gauches  de  leurs 
bâtis  y  ce  n’eft  pas  neanmoins  que  je  rfaye  fait  les  mêmes 
efforts  en  Tune  &  l'autre  entreprile  :  mais  je  n’y  fuis 
'  parvenu  qu  après  avoir  développé  Fufage  du  Trait  &C  des 
faneaux  dans  l’application  d’iceux  ,  s’agiflant  de  diverfes 
pratiques  *  &  je  pôfe  pour  certain  >  que  par  la  leéhne 
de  ce  Traité  vous  en  ferez  les  coupes  y  fait  en  petit ,  foit 
en  grand  5  félon  que  vous  voudrez  ,  &  que  pour  lors 
Vous  aurez  un  parfait  éclairçiflemerit» 

Finalement  je  ne  me  fuis  point  appliqué  dans  ce  Traité 
a  plaire  au  Leéleur  par  des  paroles  choifîes  ayant  à  traiter 
fur  un  fujet  aufïî  important  aux  ouvriers  curieux  qu’effc 
celui  d’apprendre  leur  Art  >  afin  qu’ils  ne  foient  plus  obli¬ 
gez  a  l’avenir  d’avoir  recours  à  ceux  d’entre  eux  qui 
voulant  palier  pour  fçavants  y  ont  fi  peu  de  connoiflance* 
qu  ils  n  en  peuvent  eux-mêmes  arracher  que  des  lambeaux; 
je  me  promets  que  par  l’experience  que  vous  ferez  de  mes 
Ecrits  vous  parviendrez  à  la  perfeéfion  de  ces  ouvrages. 
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Extrait  des  Regiftres  de  l’Academie  Royale  d’ArchitettureJes  8  .Juillet  &i  5 .  Novembre  17 i  <T, 
T  E  Sieur  Blanchard ,  Maiftre  Mcmrifier  apporta  le  3.  Juillet  I7M.»  *  ’pfîf 

forte  de  Traits  de  Menuifefie  ,  tant  pour  les  Arrieres-Vouffures  ,  Ilanapes  ,  rorop 

Mtoi  S—  de  *****  Royale  TArMuau r,  A  Taris  l^ÿu^jaorMc 
mon  d’long  milfep  cens  vmgt-feft;  &  délivre  m  peur  Blanchard.  FE  U  B  1  N- 
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Approbation  de  M.  de  Molieres  ,  Prêtre, Profejfeur  Royal  en  P hilofophie,& de  l'Academie  Royale  des  Sciences 

J’Ai  lû  pir  ordre  de  Monfeigneur  le  Garde  des  Sceaux  un  Manufcric  avec  des  Planches  &  Figures  intitulé: 

Nouveau  Traité  des  Traits  <&  Coupes  pour  le  Revêtement  des  Foutes  &  Arricres-Fou/Jares  ,  Trompes  en 
niche,  rampes  &  Tours  rondes  çyc.  Et  non  feulement  je  n’y  ai  rien  trouvé  quipuiffe  en  empêcher  l’m- 
preffion  ,  mais  je  croi  que  ces  Traitez  pourront  être  utiles  aux  Ouvriers  que  l’Aureilr  a  eu  principalement 
en  vue  ,  &  agréable  aux  curieux.  Fait  à  Paris  le  z8.  Septembre  1717.  J.  DE  MOLIERES. 

P  R  I  F  I  L  E  G  E  DU  ROT. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  &  de  Navarre  :  A  nos  amez  &  féaux  Confeillers  les  o-ens 
tenans  nos  Cours  de  Parlement,  Maîtres  des  Requêtes  ordinaires  de  notre  Hôtel  ,  Grand  Confeil  ,  Pré- 
\ot  de  Paris,  Baillifs,Sénéchaux  ,  leurs  Lieutenans  Civils,  &  autres  nos  Jufticicrs  qu’il  appartiendra  ;  Salut. 
Notre  cher  &  bien  améle  Sr  Edme  Blanchard, nous  a  fait  remontrer  qu’il  defireroit  faire  graver, imprimer 
&  donner  au  public  un  Ouvrage  de  fa  composition  intitulé. Traite' de  la  Coupe  des  Bois  utile  aux  Charpen¬ 
tiers  ,  Menuijiers  &  Marbriers  ;  mais  craignant  que  quelques  gens  ne  s’avifafl'ent  de  le  copier  ou  faire 
copier  ,  deilmer  ,  graver  ou  faire  réimprimer  ,  ce  qui  lui  feroit  un  tort confiderable  ,  il  Nousauroit  en  eon- 
lequence  tres-humblement  fait  fupplier  de  lui  accorder  nos  Lettrcsde  Privilège  fur  ce  necelî'aire  •  ofint 
pour  cet  effet  de  le  faire  graver  &  imprimer  en  bon  papier  &  beaux  caraderes  fuivant  la  feuille  imprimée 
ou  gravée  &  attaché  pour  modèle  fous  le  contre-fcel  des  Prefentes.  A  ces  caulês  voulant  traiter  favorable- 
meut  ledit  fieur  Expoiant &  pour  le  profit  &  la  fitisfadion  du  public  ,  nous  lui  avens  permis  &  permet¬ 
tons  par  ces  Prefentes  dç  faire  deilïner ,  graver  8c  imprimer  ledit  Traité  ci-dcffus  fpecifié  ,  en  un  ou  plu- 
üeurs  volumes  conjointement  ou  féparément ,  &  autant  de  fois  que  bon  lui  femblera  ,  fur  papier  &  carade- 
res  couronnes  à  ladite  Feuille  imprimée, deiïïnée  ou  gravée  &  attachée  pour  modelé  fous  nocrcdit  contre-fcel 
U  e  iC  vendre, faite  yendre  3c  débiter  par.tpu*  notre  Royaume  pendant  le  tems  de  dix  années  confecutivcs  à 
compter  du  jour  de  la  datte  défaites  Prefentes.  Fa  if  011s  défenfesà  toutes  fortes  de  perfonnes  de  quelque  qualité 
&  condition  qu  elles  foientd’en  introduire  d’xmprdIîon,defTem  ou  gravureétrangere  dans  aucun  lieu  de  no 

finerbï!ver 'f  °œme  ^  *  tous  Dateurs,  Graveurs  ,  Imprimeurs, Marchands  Libraires  &  autres  de  def- 
’  8ram  ’  ff;C  imprimer, vendre,faire  vendre, débiter  ni  contrefaire  ledit  Traité  a-defius  expolé  en  tout 
ni  en  parue,  ni  d  en  faire  aucuns  extraits  fous  quelque  prétexte  que  ce  fou, d'augmentation  corrcLn  -1,  ,  C 
sement  de  turc ,  même  en  feuilles  Épurées  ou  autrement ,  fans  le  confememetu  pur  écrit  dudit  Lupofam  oô 
de  ceux  qui  amont  droit  de  lui  ,  a  peine  de  confifcanon  ,  tant  des  deffeins  que  des  Planches  &  des  exem 
plmres  contrefaits  ,  que  des  ufianciles  qui  auront  fervi  à  ladite  contrefaçon  ,  que  nous  entendons  être  fa.fis 
en  quelque  heu  -qu  ils  forent  trouvez  ,de  fix  mille  livres  d’amende  contre  chacun  dçs  contrcvenans  dont 
un  tiers  a  Nous  ,  un  tiers  a  I’Hotel-Dieu  de  Paris  ,  &  l’autre  tiers  audit  Expofant ,  &  de  tous  dépens  dom¬ 
mages  &  interdis  :  a  la  charge  que  cesPrefentes  feront  enregiftrées  tout  au  long  fur  le  Reo-iftre  de  la’com- 
œim  Ta  -  Llbrairesf&  Impriraeurs  de  Paris  dans  trois  mois  de  la  datte  d’icelle  ;  que  Pimpreflîon  ou  <r  ra¬ 
vine  dudit  Traite  fera  fane  dans  notre  Royaume  &  non  ailleurs  ;  &  que  l’impétrant  fe^conformei  ? 
fout  aux  Reglemens  de  la  Librairie  ,  3c  notamment  à  celui  du  dixiéme  Avril  171  f.  &  qu’avant  que  de  WJ1 
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TRAITÉ 

DE  LA  COUPE  DES  BOIS- 


POUR  LE  REVESTEMENT  DES  VOUTES, 

Arriere-Vouflures,  Trompes,  Rampes  &  Tours  rondes 
utiles  aux  Arts  de  Charpentes ,  Menuiferie  8c  Maibrerie. 

&************#****#*****+-%*********+**&**********++*+*++ 
CHAPITRE  PREMIER. 

Des  Définitions  de  la  Geometrie  pratique.  Planche  r.  8c  z. 


O  m  m  e  j’ai  déjà  parlé  de  l’utilité  de  la  Geome- 
tiie  8c  que  peut-etre  vous  n  en  avez  aucunes 
connoiflances  qui  puiffent  vous  faire  difcerner  les 
termes  énoncez  dans  ce  Traité',  j’ai  pris  occa- 


fion  d’en  former  quelques  définitions. 


La  Geometrie  fe  diftingue  en  Théorique  8c  Pratique. 

La  Théorique  eft  la  fcience  qui  fait  concevoir  8c  démon- 
ftre  la  vérité  des  propofitions  Géométriques. 


A 
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Et  la  pratique  ,  eft  l’  Art  qui  conduit  la  main  dans  l’ope¬ 
ration.  Un  point ,  eft  ce  qui  n’a  ni  longueur,  ni  largeur,  ni 
profondeur,  &  qui  par  confequent  n’a  ni  étendue  ni  portion. 

Le  Point  central  ,  ou  centre,  eft  un  Point  duquel  eft  décrit 
un  Cercle  ou  Circonférence ,  comme  le  montre  la  Figure  i.  A. 

Le  Point  fècant,  eft  un  point  formé  par  des  lignes  qui  s’en¬ 
trecoupent  8c  fe  croifent  ,  ce  qu’on  appelle  ordinairement 
Se&ion  marquée  B.  Figure  i. 

Une  ligne  eft  une  étendue  en  longueur  fans  largeur  ,  6 C 
les  extremitez  d’une  ligne  font  les  points  qui  la  terminent, 
A  B  Figure  5. 

Une  ligne  courbe  eft  une  ligne  qui  n’a  pas  toutes  fes  parties 
également  pofées  entre  fes  extrémitez,  qui  tourne  ou  qui  s’é¬ 
carte  de  fes  extremitez  par  un  ou  plufieurs  détours  ,  comme 
vous  le  montre  la  Figure  4.  C  D. 

Une  ligne  occulte  ou  blanche ,  eft  celle  qui  eft  marquée 
avec  des  points,  que  l’on  appelle  ligne  pointée  ouponéluée 
A  A.  Figure 5. 

Une  Ligne  mixte  eft  celle  qui  eft  droite  par  une  de  fes  extre¬ 
mitez  8c  courbe  à  l’autre  ,  ou  droite  dans  fon  milieu  Sc 
courbe  à  fes  deux  extremitez,  comme  la  ligne  E  F.  Figure  6. 

Une  Ligne  orifontale  ,  ou  ligne  de  terre  eft  une  ligne  qui 
fuit  le  niveau  G  H.  Figure  7. 

Une  Ligne  perpendiculaire  eft  une  ligne  droite  qui  s’élève 
fur  la  ligne  orifontale ,  fur  fon  milieu,  ou  à  quelque  partie  de 
fes  extremitez,  coupant  à  angle  droit  ou  formant  des  angles 
égaux  de  part  8c  d’autre  avec  la  ligne  du  niveau  comme  le 
montre  I  L  M  N  5  8c  lors  que  l’orifontale  n’eft  plus ,  elle  eft 
appellée  ligne  d’aplom  Figure  8. 

Les  l  ignes  paralelles  font  celles  qui  ne  fe  rencontrent  jamais, 
8c  qui  fe  fuivent d’une diftance  égale  O.  P.q.  R.  S.  Figure  3. 
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Une  ligne  oblique,  eft  celle  qui  n’eft  ni  orifontale ,  ni  à 
plom,  mais  de  biais  T  V.  Figure  io. 

Une  ligne  Diagonale  ,  ou  Hipotenulê  eft  une  ligne  droite 
qui  coupe  un  cercle  obliquement  X  Y.  Figure  n. 

Un  Arc  eft  une  partie  de  la  circonférence  d'un  cercle 
Z  K.  Figure  n. 

Une  ligne  convexe  ,  concave  ou  courbe  en  creux  mar* 
quée  des  points  AA.  Figure  13.  ou  ABC. 

Un  Angle  droit  eftconjpofé  de  deux  lignes  droites  ,  Tune 
perpendiculaire,  &c  Faurre  orifontale  ABC.  Figure  14. 

Un  Angle  obtus,  eft  un  angle  qui  eft  plus  ouvert  qu’un 
droit  F  G  H.  Figure  15. 

Un  Angle  aigu,  eft  un  angle  moins  ouvert  quun  droit 
LI  M.  Figure  16. 

Un  T riangle ,  eft  une  figure  terminée  par  trois  lignes  droites 
AB  C.  qu  il  foit  équilatérale ,  izofelle  §£  fcalene.  Figure  17. 

Les  Poligonnes  régulières  font  des  figures  inferites  dans 
un  cercle  terminé  de  plufîeurs  pans  égaux  depuis  3  juf- 
qu  à  u  A.  Figure  18. 


A 


T\ raitê  de  la  Coupe  des  Bois 


CHAPITRE  II. 

B  our  trouver  le  Centre  d'un  Cercle,  Cf  a  utre  Méthode  pour  tracer 
r  quelques-unes  de  ces  parties  fans  Compas.  Planche  3.  &  4. 

'  P  R  A  T  I  Ct U  E. 

f 

COmme  les  Arcs  ou  parties  de  cercle  font  communs 
dans  la  pratique,  étant  un  ornement  de  l’Architeéfure, 
&  lorfqu’il  eft  qûeftion  à  rOuvrier  de  ces  Arts ,  d'en  faire  le 
Reveftement  comme  les  Menuifiers ,  leur  menuiferie,  fc  trou¬ 
vent  fouvent  embaralfez  pour  trouver  le  centre  perdu  de 
leur  circonférence.  Je  veux  dire ,  que  lorfqu’ils  ont  pris  les 
mefures  de  leurs  Baïes  8c  la  hauteur  de  la  partie  de  Cercle  ou 
Bombage  qui  font  leurs  termes  communs,  ils  font  des  tems 
confiderables  à  pouvoir  trouver  ce  centre,  en  cherchant  6 C 
taftonnant  avec  des  Réglés  ou  grand  Compas,  qu'ils  appel¬ 
lent  Trufquin  &  autres  Inftrumens. 

Pour  éviter  cette  confufion,  j’ai  jugé  à  propos  de  donner 
les  moyens  de  trouver  le  centre  perdu  d’un  Cercle  ou  por¬ 
tion  &C  même  d’en  marquer  des  parties  par  lignes  de  deux 
differentes  maniérés,  dont  l’une  fera  le  quart  de  cercle  &  en 
moindre  partie,  &  l’autre  au  fixiéme  &C  en  moindre  partie, 
cù  leur  utilité  fera  marquée  en  fon  lieu.  Figure  i. 

L’on  coupera  quelques  parties  de  la  circonférence,  com¬ 
me  le  montrent  les  deux  lignes  AB  C  à  volonté ,  qui  feront 
divifées  au  milieu  des  points  D  E.  Vous  polerez  la  jambe  de 
yotre  Compas  fur  les  points  A  C  ou  B  ,  &  ouvrirez  fau¬ 
ne  jambe  plus  grande  que  C  E  ou  AD.  des  points  A  B  C, 
Vous  ferez  les  points  féc^nts  F  G  ;  &l  des  points  D  E&  F  G  , 
vous  tirerez  les  deux  lignes  DF  E  G.  qui  croiiuK  au  point 
H  ,  qui  fera  le  centre  du  Cercle, 
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AUTRE  PRATI  Q^U  E 

Pour  trouver  le  Centre  d'une  partie  de  Cercle .  Figure  il 

Lorfque  vous  aurez  votre  mefure  donnée ,  vous  formerez 
îe  Paralelograme  ABC  D,&  vous  tirerez  les  deux  lignes 
CED  que  vous  diviferez  en  deux  parties  égales  ,  &  vous 
fuivrez  le  même  ordre  de  la  Figure  première  qui  vous  don¬ 
nera  les  points  lécants  F  G  ,  &C  le  centre  Fl  *  &  du  point  H 
vous  tirerez  votre  arc  G  ED. 

Tirer  une  ligne  droite  au 
centre  perdu .  Figure  3. 

F  Cette  operation  eft  utile  îorfque  Ton  aura  une  courte, 
{oit  en  pietre,  ou  en  bois  à  tracer  fa  coupe  dont  le  centre 
foit  hors  de  notre  vûë. 

Vous  tirerez  Forifontal  ABC,  vous  fuppoferez  que  A 
touche  à  l’extrémité  de  la  ligne  courbe  ponétuée,  afin  que 
B  D  puiflè  être  toujours  le  milieu  de  la  perpendiculaire  que 
vous  cherchez.  Vous  ouvrirez  votre  Compas  à  volonté  que 
yous  poferez  fur  CD  &  vous  formerez  les  fexguements  E 
H ,  &C  de  D  vous  formerez  le  fexguëment  F ,  de  C  E  H  vous 
tirerez  la  ligne  oblique  ou  diagonale  qui  croife  au  fèxgue- 
menc  F  ,  &c  de  B  DF  vous  tirerez  Vorifonral  de  la  baze  A  C 
Ton  voit  que  cette  ligne  toucheau  point  G  cpai  eft  le  point 
confentrique  perdu  qu  elle  rencontre. 

AUTRE  USAGE  POUR  LES  ARCS  SURBAISSEZ 

gf  tirez*  d  la  main  par  ligne ,  fans  fe  fervir  de  Réglé 
ni  Compas .  Planche  4.  Figure  r. 


bout  d'une  courbe ,  tendente  d  fon 


L’on  formera  un  Paralelograme  AB  C  D  qui  fera  coupe 

1  ^  .  •  •  • 

A  11/ 
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en  diagonale  formant  les  angles  AB  C  D  E.  t.a  ligne  AD 
fera  divifée  en  deux  parties  égales  au  point  F  :  tirez  les  deux 
lianes  B  F  C  que  vous  diviferez  en  deux  parties  égalés  aux 
points  GH:  cela  fait,  vous  élèverez  les  perpendiculaires  G1HL 
fur  les  diagonales  A  B  C  D  aux  points  G  H  ,  &  des  points 
BIF  LC  vous  tirerez  votre  arc  a  la  main,  vous  pren¬ 
drez  garde  que  la  partie  du  cercle  ne  jaictte  aux  paitics 
inferieures ,  &  le  tout  fera  parfait.  Pour  avoir  la  preuve  de 
l’operation  ,  l’on  aura  recours  a  la  Figuic  i.  ôw  z.  de  la 

Planche  j. 

AUTRE  METHODE.  Figure  ù 

Sera  fait  îe  Paralelograme  de  la  Figure  i.  A  B  C  D  vous 
diviferez  la  ligne  A  D  en  deux  parties  égaies  aux  points  E  j 
vous  tirerez  les  deux  lignes  B  EG  que  vous  divilercz  en  au¬ 
tant  de  parties  qu’il  vous  plaira,  comme  il  cil  vu  en  cette 
Fiaure  en  cinq  parties  égales  E  F  G  H I  C  ;  de  même  le  côté 
difquarré  CD  ou  A  B  &  des  points  LMNO  vous  tire¬ 
rez  des  lignes  aux  points  inferieurs  E.  La  ligne  E  C  fera  divi- 
iee  en  cinq  parties  égales  des  points  F  G  H I  j  vous  eleverez 
les  perpendiculaires  Si  où  les  lignes  croifent  aux  points  i.  a.  3. 4* 
vous  tirerez  votre  partie  *ie  cercle  a  la  main  qui  termine  aux 
points  inferieurs  BEG&  votre  operation  fera  parfaite.  Pour 
en  voir  la  preuve,  elle  fe  peut  taire  du  même  ordre  de  la 
Figure  1.  &C  z.  de  la  Planche  3. 

USAGE. 

Je  me  fuis  fervi  de  ces  Méthodes  en  moindres  parties  de 
cercles ,  c’eft  à  dire  à  des  cintres  beaucoup  furbaiflez  ou  peu 
de  bombages  ,  du  terme  des  Ouvriers. 
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Je  me  trouvois  quelquefois  fort  embarralfé  pour  ne  pas 
avoir  la  commodité  des  places  pour  pouvoir  me  fervirde 
Réglé,  ou  grand  Compas  pofé  à  mon  centre  $  c  eft  ce  qui 
m’a  engagé  à  chercher  quelque  moyen  plus  facile  8 c  fans 
embarras,  d’où,  j’ai  pris  occafion  de  les  mettre  en  lumière, 
afin  que  les  Ouvriers  en  puiftent  profiter,  où  Ton  remarque¬ 
ra  que  l’un  ne  fe  peut  faire  qu’au  quart  de  cercle  &c  en  moin¬ 
dre  partie,  8c  l’autre  au  fixiéme  8c  moindre  partie,  ce  qui 
eft  expliqué  cy-dcvant. 

PRATIQUE  POUR  TROUVER  LES  COUPES 

des  Parties  Cintrées  çf  droites .  Planche  5. 

J’ay  vûdes  Ouvriers  de  l’Art  de  Menuiferie  travailler  par-5 
faitement  biens  mais  fe  trouver  fort  embarraflèz  aux  coupes 
de  ces  fortes  d’ouvrages;  il  y  en  a  parmi  eux  qui  fçavent  le 
trait;  mais  ils  fe  le  réfervent  pour  eux  ,  8c  j’ai  crû  être*  obli¬ 
gé  de  le  décrire  dans  ce  Traité,  où  l’on  fera  attention  à  la 
nécefllté  qu’il  y  a  que  ces  fortes  de  coupes  foient  cintrées, 
au  lieu  que  fl  elles  étoient  droites  ,  les  membres  d’Archi- 
tedure  ne  deviendroient  point  dans  leur  proportion ,  8c  qu’il 
s’y  trouveroit  des  parties  plus  groffes  les  unes  que  les  autres. 
Pafions  à  la  pratique  du  trait. 

Votre  Plan  étant  bien  érigé,  vous  diviferez  votre  largeur 
de  profil  en  deux  parties  égales ,  comme  vous  le  montrent 
les  lignes  courbes  ,  ponduées  &  droites  qui  fe  croifent 
au  point  C.Enfuite  vous  ouvrirez  votre  Compas  à  volonté 
ô£  vous  poferez  une  des  jambes  fur  les  points  ABC  8c  vous 
tirerez  vos  lignes  fécantes  qui  fe  croifent  aux  points  D  EF  G 
êc  defdits  points  vous  tirerez  les  lignes  D  G  EF,  qui  croifent 
au  point  H,  8c  du  point  H  vous  tirerez  la  ligne  courbe  A  B  , 
ôc  votre  coupe  fera  tracée.  Et  ainfi  des  autres. 
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CHAPITRE  III- 


Des  Ellipfes  ou  Ovales. 

TRouver  un  Ellipfe  ou  Ovale  par  ligne  d’adoucitfe- 
ments.  Planche  6.  Figure  r. 

Cette  Pratique  efi:  aûez  connue  5  mais  je  ne  l’ai  mife  ici 
qu  afin  que  Ton  ne  confonde  point  la  Figure  deuxieme  de  la 
Planche  quatrième  d’avec celle-cy  5  cependant  l’occafion  m’a 
déterminé  d’en  écrire  l’ufage,  foit  le  quarré  ABCD,  BD 
ou  A  C  fera  divilé  en  autant  de  parties  que  l’on  fouhaitera: 
comme  en  cette  Figure  en  fix  parties  égales  CEFGHIA, 
idem  CL  ou  L  D  :  des  points  CMNOPqL,  cela  fait, 
vous  tirerez  les  diagonales  de  I  a  M,  HàN  ,  G  a  O ,  F  a 
P  ,  E  à  q  Ô£  des  points  où  l’on  voit  les  fufdites  lignes  croi- 
fées  ,  vous  tirerez  votre  ligne  courbe  ou  Ellipfe  des  points 
A 1-1-3- 4-5-6 -7  L  votre  Ovale  fera  parfait. 

Figure  i. 

Souvent  on  a  befoin  dans  la  pratique  de  faire  un  ovale  fur 
deux  diamètres  donnez  aveedes  arcs  de  cercle,  cette  maniéré 
eft  plus  gracieufe  que  l’ovale  qu’on  nomme  des  Jardiniers  ou 
tout  autre  Géométrique  5  ces  ovales  devenant  trop  pointus  : 
voici  la  Méthode  prife  des  Mémoires  de  l’Academie  des  Scien¬ 
ces  de  1  6 1 6. 

Soit  donné  le  grand  diamètre  C  B  &  la  hauteur  K  A  par 
où  il  faut  faire  pafler  les  arcs  CV,VAT,  6 c  TB  chacun 
de  60  dégrez  fans  jaretter  ,  en  lupofant  A  K  perpendicu¬ 
laire,  &C  coupant  C  B  en  deux  parties  égales  au  point  K  foit 

pris 
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pris  B  H  égal  à  K  A  :  on  divifera  K  H  en  deux  parties  éga¬ 
les  3  ladite  partie  fera  portée  de  K  en  F  5  enfuite  on  divifera 
FH  en  deux  parties  égales  au  point  G  pour  former  le  demi 
cercle  F  D  H  5  la  ligne  F  D  portée  de  F  en  E  marquera  le 
point  central  E  :  on  prendra  B I  égale  à  C  E  ,  le  point  I 
fera  fautre  point  central  des  deux  Cintres  E  &£  I  :  on  fera 
les  deux  arcs  CV  &  BT  chacun  de  60  dégrez  3  en  faifant 
C  V  égal  à  CE}  &  BT  égale  à  B  I  5  en  prolongeant  V  E 
&C  T I ,  elles  fe  couperont  au  point  S ,  où  la  ligne  A  K  les 
rencontre  du  point  central  S  ,  décrivez  Tare  V  A  T  qui 
paifera  par  le  point  A  extrémité  du  petit  diamètre  donné* 


IO  . 
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CHAPITRE  IV- 

T)e  l’Arriere-Vouffure  de  Saint  Antoine,  revejlaé 
de  Menniferie.  Planche  7. 

V. 

•  L  y  a  plufieurs  Auteurs  qui  ont  traité  des  Arrieres- 
«  V  ou  (Tu  res  de  Saint  Antoine ,  pour  le  developement  des 
mneaux  de  doüelles  ,  SC  leurs  écariflements  pour  la  coupe 
des  pierres  ;  SC  comme  la  Menuiferie  en  eft  1  ornement ,  c  eft 
ce  qui  m’a  engagé  d’en  propofer  ici  le  trait  par  paneaux  , 
dont  les  dévelopemens  SC  gauches  de  chaque  paneau  s  y 
rencontrent  ,  de  même  que  leurs  Battis.  L  on  n  aura  point 
d’égard  à  la  profondeur  propofee  dans  cette  Figure  ,  étant 
demi-diametre  ;  c’eft-à-dire  quart  de  cercle  ,  ou  il  e  peut 
t rouver  quelles  font  moins  profondes  que  leurs  élévations  : 
c’eft  ce  qui  fera  décrit  dans  le  cinquième  Chapitre. 

Si  l’on  fe  trouve  embaraffé  pour  le  developement  des 
ronds  ou  ovales,  on  aura  recours  au  Chapitre  cinquième. 

Planche  9.  comme  pour  les  paneaux.  _  „  _  „ 

Pour  entrer  en  pratique,  il  fera  fait  le  plan  AB  CD  h r 
GH  qui  repréfentent  le  plan  de  niveau.  AD  GH  reprelen- 
tent  l’épaifleur  des  embrazemens.  Vous  marquerez  1  arc  I  L 
M  N  O ,  foit  plein. ceintre,  ou anfe  de  pannier,6c ajouterez 
l’épaifleur  de  votre  matière  ,  que  vous  prendrez  fur  le  plan 
de  A  D  ou  de  G  H  que  vous  porterez  de  M  à  K.  V ous  tirerez 
le  fécond  arc  B  K  F  SC  vous  diviferez  la  ligne  courbe  I  L  M 
N  O  en  autant  de  parties  qu’il  vous  plaira ,  comme  il  eu  fup- 
pofé  dans  cette  Figure  en  fix  parties  égales;  leldites  divinons 
tendront  au  centre  P  touchant  au  fécond  arc  ,  d’ou  vousele- 
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verez  des  perpendiculaires  traverfant  votre  plan  &  élévation. 

Pour  avoir  les  lignes  courbes  en  creux  de  la  profondeur 
des  embrazemens  qui  proviendront  des  fufdites  perpendicu¬ 
laires  ,  je  fuppofe  le  quart  du  cercle  provenant  de  la  ligne 
du  milieu  M  P.  Vous  prendrez  la  hauteur  de  P  M  que 
vous  porterez  fur  la  Figure  à  côté  de  S  à  R,  Sc  du  point  S 
fera  le  centre  de  la  ligne  courbe  R  T  ,  qui  eft  la  ligne  fu- 
perficielle  du  mur  ;  enfuite  vous  adjoûterez  J’épaifTeur  de 
votre  matière  R  VTX,& vous  tirerez  la  ligne  courbe  V  X , 
qui  fera  le  parement  de  votre  Menuiferie,  comme  vous  le 
montrent  les  profils.  Cela  fait  vous  prendrez  de  Yq,  que 
Vous  porterez  de  S  à  7  de  7  à  V.  Vous  tirerez  une 
diagonalle  que  vous  diviferez  en  deux  parties  où  vous  élève¬ 
rez  une  perpendiculaire  à  angle  droit  qui  touchera  à  l’orifon- 
tale  au  point  35  ,  S C  dudit  point  vouspoferez  une  des  jambes 
de  votre  compas  &C  vous  tirerez  la  ligne  courbe  de  7  à  V 
qui  fera  le  fécond  vouffois  en  parement.  Cela  fait  ,  vous 
prendrez  la  hauteur  deZà,  Sec.  que  vous  porterez  de  S  à?,  Sc 
vous  fuiv  rez  le  même  ordre  des  deux  cy-deffus  qui  vous 
donnera  le  centre  10  ;  par  ce  moyen  vous  aurez  tous  les 
vouffois  de  la  moitié  de  votre  vouffure  lorfque  vous  aurez 
marqué  vos  épaiffeurs  Sc  largeurs,  comme  vous  le  montrent 
les  profils  RVTX,  Sc  ainfi  des  autres.  Du  derrière  defdits 
profils  vous  tirerez  des  orifontales  Sc  perpendiculaires  Sc  de 
même  aux  extrémitez  du  profil ,  qui  font  les  lignes  noires, 
Sc  ces  mêmes  lignes  noires  vous  donneront  les  lignes  courbes 
ponctuées  du  plan  Sc  élévation  marquée  1 1  6 C  11  :  l’utilité  de 
ces  lignes  n’eft  marquée  que  pour  avoir  le  dévelopement 
des  paneaux  ,  ce  qui  fe  verra  dans  fon  lieu. 

Pour  avoir  les  gauches  de  la  courbe  ceintrée  vous  pren¬ 
drez  avec  un  compas  de  S  à  la  perpendiculaire  ponctuée  13 , 
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que  vous  porterez  de  &  à -8  *  enfuite  de  S  à  15  que  vous 
porterez  de  Y  à  14  ,  de  S  à  16 ,  de  P  à  17  5  &  des  points  17-14- 
8-B ,  vous  tirerez  la  ligne  courbe  à  la  main  ou  au  compas  fi 
elle  s  y  trouve,  &  pour  avoir  la  ligne  ponctuée  iz  pour  le 
développement  des  paneaux*  vous  fuivrez  le  même  ordre  que 
je  viens  de  décrire  ,  ceft-à-dire  *  prendre  toujours  de  S  aux 
perpendiculaires  noires ,  &C  les  porter  furies  perpendiculaires 
&  Y  P  5  5c  pour  lors  la  moitié  de  votre  piece  fera  terminée 
pour  fon  développement. 

Pour  avoir  les  gauches  des  pièces  du  bas  qui  pôfent  fur 
fimpofte  &c  embrazement ,  vous  prendrez  de  6  à  V  que  vous 
porterez  fur  vos  perpendiculaires  &  Y  P  de  C  à  18,  Ô£  de 
4  à  V  que  vous  porterez  de  11  à  zz ,  &C  de  z  à  V  que  vous 
porterez  de  25  à  24,  8c  des  points  14-11-18  vous  tirerez  la 
ligne  courbe  jufquà  l'angle  Dô£  pour  avoir  la  ligne  ponc^ 
tuée  1 1.  Vous  fuivrez  le  même  ordre  en  prenant  les  diftances 
des  perpendiculaires  noires ,  c’eft-à-dire  des  points  1-3-5  que 
vous  porterez  des  points  G-21-25  ?  SC  pour  lors  vos  pièces 
feront  terminées. 

Vous  remarquerez,  que  cette  ligne  1 1  n?eft  marquée  que 
pour  avoir  les  gauches  des  paneaux  (&  elle  fera  vûë  en  fon  lieu.) 

Pour  avoir  le  développement  de  fovale  la  courbe  d'éléva¬ 
tion  M  F  étant  parallèle  à  la  courbe  T  X  R  V ,  vous  tirerez 
une  diagonalle  de  l'arefte  de  vos  profils  17-18  au  milieu  ,  &Ç 
vous  éleverez  une  perpendiculaire  coupant  à  angle  droit  tou¬ 
chant  la  diagonalle  au  point  26  5  enluite  vous  tirerez  des 
parallèles  17  28  à  votre  volonté  ,  ceft-à-dire  ,  comme  vous 
jugerez  à  propos.  (  L’utilité  de  ces  lignes  fe  verra  en  fon  lieu) 
ÔC  pour  lors  vous  marquerez  fur  la  diagonalle  un  rond  ou 
ovale  bien  proportionné.  Paffons  au  dévelopement  des  pa¬ 
neaux  dans  leurs  baftis. 
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L’ouvrier  doit  juger  de  Tes  matières  ,  il  peut  faire  autant 
de  joints  quil  luy  plaira  comme  il  eft  fuppofé  en  cette  Figure 
des  points  19-30  5  tendante  au  centre  F  ,  de  des  fufdits  points 
vous  tirerez  des  parallèles  à  Forifontale  B  F  touchantes  aux 
lignes  courbes  ponétuées  29*  30-36-38, 8c  d’où  elles  touchent , 
vous  élèverez  des  parallèles  aux  perpendiculaires  &  Y  P 
aux  points  30-19-17-36-38  3  on  voit  fur  le  plan  de  niveau  3 
que  la  ligne  courbe  noire  40-13  eft  plus  rentrée  que  la  ligne 
ponétuée  II5  attendu  que  le  paneau  n  eft  pas  de  même  faillie 
que  la  moulure,  vous  ajoûterez  fon  épaifteur  EP  qui  eft  la 
ligne  courbe  ponctuée  P  E«  Cela  fait  vous  prendrez  la  lon¬ 
gueur  31-28.  que  vous  porterez  fur  votre  plan  de  niveau  à  la 
perpendiculaire  du  mileu  de  la  ligne  courbe  noire  de  23  à  41, 
de  la  longueur  16-30  ,  de  41  à  42,6c  la  longueur  de  29-31  de  42  a 

43  dC  la  longueur  de  33-34^0  40  à  44 &la  longueur  de  36-37  de 

44  à  45,  de  confequemment  la  longueur  de  38  à  39  eft  parallèle 
à  43-45  :  de  pour  avoir  les  gauches  avec  plus  de  facilité,  fi  les 
divifions  font  en  plus  grand  nombre3  vous  tirerez  les  élévations 
en  creux  de  chaque  ligne  perpendiculaire, comme  celles  pro¬ 
venant  de  N  O  Z  q  ,  qui  font  les  lignes  courbes  ponctuées 
31-46  provenans  des  paneauxde  voufiois  YX  ,  V7 ,  V9  ,  com¬ 
me  vous  le  montrent  les  perpendiculaires  ponétuées  a  b  de  la 
Figure  à  côté,  &  en  fuivant  le  même  ordre  que  ci-deffus,  vous 
^rendrez  les  longueurs  des  orifontales  noires  qui  touchent  aux 

.  ignés  courbes  ponctuées  46-32  que  vous  porterez  à  chaque 
ligne  perpendiculaire  parallèle  à  &  Y  fi  elles  s’y  rencontrent  3 
&C  pour  lors  vous  tirerez  vos  lignes  courbes  de  point  en 
points  41-44-42-45  3  par  ces  moiens  vous  aurez  les  gauches 
de  chaque  joints. 

Pouravoir  la  longueur  de  chaque  paneau  lorfqu’il  y  aura 
des  ronds  ou  ovales  ,  vous  prendrez  la  longueur  de  31-29 , 
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provenant  de  2 6  que  vous  porterez  de  43  à  4*,  &  U  longueur 
de  28  à  la  perpendiculaire  26  que  vous  porterez  de  42  a  24$ 
&  des  fufdits  points  42  vous  tirerez  les  lignes  courbes  ponc¬ 
tuées  parallèles  Il-G.  Cela  lait  vous  prendrez  la  longueur 
de  la  perpendiculaire  de  l’ovale  26-47  que  vous  porterez  fur 
le  plan  de  niveau  de  42  à  48  qui  elt  le  dehors  de  1  ovale  &C 

.  j  _ .  _  O  J nrnrp 


pratique 

Tour  l’exécution  des  A  rrieres-V oufures  de  S.  Antoine'. 

Pour  la  courbe  cintrée  elle  peut  être  de  plufieurs  pièces  J 
parce  que  les  bois  ne  deviennent  pas  fi  tranchez  :  mais  je  laide 
cela  au  genie  de  l'ouvrier.  La  ligne  diagonalle  B  17-I  L  M 
vous  reprefente  la  largeur  de  la  courbe  pour  la  moitié  &C 
pour  la  plus  forte  épaiffeut  ce  que  vous  reprefentent  les  mafles 
T-16  ou  X-15 ,8c  ainfi  des  autres.  Votre  piece  étant  bien  pré¬ 
parée  fuivant  votre  plan  vous  trancherez  toute  la  matière 
que  vous  avez  de  trop  jufqu’à  la  ligne  courbe  B-8-14-17 
bien  d’équaire  6 C  votre  piece  étant  ainfi  ,  vous  tracerez  vos 
autres  lignes  courbes  B-Z  q-K  ,  8c  vous  trancherez  la  ma¬ 
tière  que  vous  aurez  de  trop  en  chanfrain  a  vive  arefte  ,  fuivant 
les  paneaux  des  vouffois  depuis  la  ligne  courbe  B-8-14-17.  juf¬ 
qu’à  la  ligne  courbe  BZ  q  K;&  cela  fait  vous  prendrez  avec  un 
compas  la  largeur  de  votre  chan  Sc  profil  que  vous  porterez  fur 
le  chanfrain  de  votre  courbe, 8c  dudit  point  vous  ajufterez  1  ou¬ 
til  à  pointe,  que  l’on  appelle  trufquin&  le  tirerez  le  long  de 
votre  courbe  par  le  parement  j  ÔC  du  trait  que  vous  aurez ,  vous 
mettrez  votre  pièce  dequaire  qui  vous  reprefentera  pour  lors 
la  ligne  courbe  ponétuée  12  >  6 C  votre  pièce  fera  faite. 

On  peut  marquer  la  largeur  des  fufdits  chans  &  profils 
de  point  en  points  provenant  des  perpendiculaires  SC  Y  qui 
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feront  tracez  fur  la  piece  &c  tirez  à  la  main. 

Pour  ce  qui  eft  des  pièces  du  bas  3  la  longueur  de  la  grande 
eft  B  F  >  la  plus  forte  épaiffeur  eft  fur  la  malle  de  6  à  R  , 
ôc  la  plus  foible  épaiffeur  eft  de  i  àR,  ou  de  14  à  P  fur 
îe  plan  de  niveau. 

Vous  tirerez  deux  diagonalles  D  14.  terminées  à  celle  de 
l'angle  B.  C.  II 5  &  votre  matière  étant  difpofeefuivant  que  le 
plan  le  requiert ,  vous  appliquerez  fur  votre  piece  le  calibre 
que  vous  aurez  levé  parallèle  à  la  ligne  courbe  D.  i8-zz-i4,ÔC 
trancherez  par  delfous  tout  le  bois  que  vous  aurez  de  trop 
en  chanfrain  en  fuivantvos  lignes  courbes  des  vouffois  aux 
aploms  de  vos  perpendiculaires  &:  Y  jufqu'aux  lignes  droites 
ouorifontalesDCE.  L'ouvrier  entendu  peut  s'épargner  beau¬ 
coup  de  matière  lorfqu'il  n'emploiera  que  les  lignes  orifontales 
noires  5-3-1  pour  les  gauches  *  ce  qui  fe  verra  dans  le  cinquième 
Chapitre  de  rArriere-Vouifure  furbaiffée  Planche  huitième; 
cela  fait, vous  mettrez  les  fufdites  pièces  d'équaire  comme  vous 
le  montrent  les  malles  marquées  aux  lignes  courbes  en  creux, 
&  étant  d'équaire ,  &C  l’arefte  de  delfus  vous  reprefente  pour 
lors  la  ligne  courbe  ponétuée  II.  Je  ne  m'expliquerai  pas  da¬ 
vantage  poür  trouver  leurs  équaires*  je  dirai  feulement  qu'on 
peut  fe  fervir  d'une  à  l'ordinaire  ou  par  points  (6 c)  pour  les 
afïèmblages  &c  coupes  >  on  peut  faire  attention  aux  Figu¬ 
res  1.  z.  3 ,  où  elles  font  marquées  comme  leurs  débilardemens. 

Quant  à  l'ovale  les  deux  diagonales  K  F.  N  O,  &:des  deux 
perpendiculaires  K  F  reprefentent  la  malle  de  fa  longueur  &C 
épailfeur  3  il  fe  peut  faire  de  plulîeurs  pièces  fuivant  la  ma¬ 
tière  que  l'on  aura  à  employer;  &C  autant  de  joints  que  vous 
aurez,  autant  vous  tirerez  de  lignes  perpendiculaires  paral¬ 
lèles  à  celles  provenantes  de  N  O  ,Ô£  à  chaque  joint  ,  vous 
tirerez  des  lignes  courbes  en  creux  du  même  ordre  de  celles 
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de  VX-V7-  V9  :  onpeutdébiiarder  chaquepiece  ou  paneau 
feparemcnt  ou  les  coller  tous  enfemble  fuivant  que  les 
épaideurs  le  requièrent. 

Pour  tracer  les  deux  têtes  déloyale ,  on  lèvera  deux  ca** 
libres ,  l’un  parallèle  à  la  ligne  courbe  ixSC  l’autre  à  la  ligne 
courbe  11  qui  feront  delà  retombée  de  l’ovale,  comme  le  mon¬ 
tre  la  ligne  courbe  pon&uée  48  fur  le  plan  de  niveau. 
Pour  ce  qui  eft  des  revêciffemens  des  paneaux  dans  leurs 
baftis  ,  ils  fe  peuvent  faire  de  differentes  maniérés  en  fuivant 
le  même  ordre  de  l’ovale  ,  en  les  mettant  de  bout  comme 
ledit  ovale  ;  §6  lorfque  l’on  aura  plufieurs  joints ,  ils  feront 
marquez  furie  plan  &C  élévation  parallèle  aux  perpendiculaires 
Y  P  &£  ou  elles  toucheront  aux  lignes  courbes,  comme 
le  montrent  36-38-19-50 ,  &C  fur  le  plan  à  ligne  courbe  13  d- 
40  ,  vous  tirerez  des  orifontales  comme  vous  le  montrent 
33-34-36-37  aux  points  36-38  qui  vous  reprefentent  les  gauches 
de  chaque  panneau  pour  le  cintre  du  haut.  Les  orifontales 
que  vous  aurez  fur  la  ligue  courbe  ï-yd-^o  vous  donneront 
les  gauches  de  chaque  joint  »  86  pour  les  pièces  du  bas  je 
ne  les  ay  pas  marquées  fur  le  plan  ,  parce  que  je  me  fuis 
perfuadé  qu’on  le  peut  entendre ,  (  par  ce  que  je  viens  de  dire 
cy-deffus  ,  on  remarquera  feulement ,  quà  chaque  joint  on 
élevera  des  lignes  courbes  en  creux  parallèles  à  celles  des 
paneaux  de  la  Figure  à  côté ,  86  du  même  ordre  que  le  requiert 
le  genie  de  l’ouvrier ,  ô£  par  ce  moyen  vous  aurez  le  déve¬ 
loppement  de  chaque  paneau.  ) 

AUTRE  METHODE 

Tour  le  Revêtijlement  des  Bancaux  à  bois  de  fil  dam 

leurs  bafiis . 

On  remarquera  que  les  lignes  d  E  40-Z3  p  font  lepaiflèur  dm 

premier 
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premier  paneau,  &  fa  groflèur  eft  de  la  diagonalle  pon&uée 
44-41.  Lorfque  vous  aurez  ôté  la  matière  depuis  ladite  dia¬ 
gonalle  julqu’à  la  ligne  courbe  41-44- e,  vous  acherez  la 
matière  de  la  fufdite  ligne  4i-e-44.  jufquà  la  ligne  courbe 
23  d  40  par  deifous  en  chanfrain ,  èc  vous  remarquerez  que 
de  41-43  &C  4  s  a.  fi  eft  en  chanfrain  par  deflous  de  meme  que 
defzeèc  de  e  à  d,  &  ajoûterez  leurs  épaiflèurs  à  chaque  pa¬ 
neau  Se  vos  pièces  deviendront  parallèles  à  la  Figure  4. 

Pour  faire  fervir  des  bois  minces,  on  peut  coler  à  chaque 
paneau,  comme  le  plan  le  requiert.  Je  laiffe  tout  cela  au 
genie  de  l’Ouvrier, 
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CHAPITRE  Y. 

Des  Arrieres-Vou jfures  de  Jaint  Antoine  JurbaiJfees, 

Planche  8. 

COmme  il  arrive  fouvent  que  les  embrazemens  ne  font 
point  de  la  profondeur  du  demi-diametre  ,  comme  on 
l’a  dit  au  Chapitre  precedent  &C  qu’ils  font  furbailfez 
autant  que  ceux  qui  les  ont  tracez  en  pierre  l’ont  fouhaité, 
il  arrive  donc  ,  qu’en  les  furbailfant  par  trop,  cela  leur  ote 
la  grâce;  mais  lorfqu’ils  font  revetusdemenuiferie,  les  Me- 
nuifiers  leur  donnent  un  agrément  convenable  en  adoucilfant 
la  ligne  courbe  du  milieuscependant  ils  ne  le  peuvent  faire  aux 
autres  lignes  courbes  de  même,  ignorant  eux-mêmes  la  né- 
celfité  qu’il  y  a  d’en  avoir  plufieurs  lorfqu’ils  ignorent  le 
vrai  trait  :  car  quand  ils  viennent  au  pofage,  ils  le  trouvent 
embaralfez  Sc  paflent  des  tems  confiderables  à  acher  la  pier¬ 
re  pour  recevoir  les  revetilfemens ,  Sé  tout  cela  faute  de  Ra¬ 
voir  la  vraie  théorie ,  qui  eft  l’unique  moyen  pour  parvenir 
a  plufieurs  lignes  courbes?  mais  pour  eviter  tous  ces  inconve* 
niens,  venons  àl’Apareilleur,  que  lorfqu’il  aura  lurbaifle  cet¬ 
te  lio-ne  courbe  en  creux  lur  Ion  epuie  ,  il  peut  avec  facili¬ 
té  leur  donner  toute  la  graçe  convenable,  en  lcsadoucifïant 
chacune  dans  leurs  proportions ,  comme  le  montre  la  ligne  M’, 
il  lèvera  des  calibres  à  chacune  pour  tracer  fes  pierres. 

Pour  avoir  les  gauches  de  la  courbe  du  devant ,  les  Mer 
nuifiers  fe  contentent  de  lever  la  ligne  courbe  en  cieux  du 
milieu  5 c  de  la  pofer  pour  fixe,  comme  le  montre  la  courbe 
q  S  paralelle  à  la  perpendiculaire  C  D  N ,  SC  avec  une  réglé 
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ou  compas  ,  ils  tirent  la  ligne  courbe  D  ,  du  meme  point 
D.  à!  extrémité  E,  ce  qui  fe  trouve  faux}  Scparconfequent 
l’experience  nous  fait  voir  la  nécelfité  qu’il  y  a  de  tirer  plu- 
fieurs  lignes  courbes  en  creux.  Pour  cela  faire  ,  prenez  les 
hauteurs  de  F  à  G  F.H.  F I ,  que  vous  porterez  fur  l’élévation 
des  points  L  MN  aux  points  O  PD,  &  que  la  fufdite  ligne 
foit  tirée  à  la  main  des  points  E  O  P  D. 

Il  eft  dit  dans  le  précèdent  Chapitre  ,  touchant  l’execu-^ 
tion  des  pièces  du  bas  qui  pofent  fur  l'impolie  ÔC  embraze- 
ment,  que  l’Ouvrier  entendu  fepeut  difpenfer  de  produire 
les  lignes  ponduées  provenans  du  derrière  des  profils  pour 
l’épargne  defes  matières  }  ce  que  j’ai  fait  dans  cette  Figure, 
où  l’on  voit  que  les  gauches  E  C  ne  proviennent  que  de 
l’arelle  des  profils,  dont  la  plus  forte  malfe  a  pour  épaifleur 
de  R  8t  I.  Ayant  donc  préparé  vos  pièces  fuivant  votre  plan 
&  tranché  les  boisquiétoientde  trop,  jufqu’à  la  ligne  courbe 
ponduée  E  C ,  vous  prendrez  lepaifteur  de  A  ou  B , ou  fur  les 
profils  q  S  que  vous  porterez  fur  le  delfus  de  vos  pièces ,  ÔC 
du  point  que  vous  aurez  tiré  un  trufquin  qui  vous  donnera  la 
ligne  droite  de  l’embrazement  E ,  8c  la  parallèle  à  Forifon- 
talle  E  L  M  N ,  de  ces  lignes  vous  trancherez  toutes  les  ma¬ 
tières  que  vous  aurez  de  trop  en  chanfrain  en  creux  fui¬ 
vant  vos  lignes  courbes  provenans  des  perpendiculaires 
LOMPqND  C  à  vive  arête  de  la  ligne  courbe  ECj  enfuite 
vous  les  mettiez  dequaire,  comme  il  eft  marqué  au  Chapi¬ 
tré  precedent.  Je  ne  décris  point  ici  la  méthode  que  l’on  doit 
fuivre  pour  la  conftrudion  de  ces  fortes  d'arriérés- voufiures , 
&  pour  la  pratique  de  leur  execution  pour  les  bâtis  &c  pa- 
neaux ,  où  l’on  peut  fuivre  le  même  ordre  du  précèdent  Cha¬ 
pitre,  où  il  eft  dit,  que  fi  on  fe  trouve  embaralfé  pour  le  dé¬ 
veloppement  des  ronds  ,  ovales  ,  ou  paneaux  acaufe  de  la 
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multitude  des  traits  qui  fe  trouvent  pour  les  développer  fépa- 
rement  ,  il  faut  fe  fervir  du  quart  de  cercle  comme  il  eft 
marqué  a  la  Planche  9.  pour  le  renfondrement ,  £>C  l’on  fui- 
vra  le  même  ordre  à  ceux  qui  le  trouveront  furbaiflèz.  Les 
trois  lignes  courbes  ABCDEF,  font  parallèles  à  la  perpen¬ 
diculaire  E  G.  Vous  marquerez  donc  à  celle  C  D  »  un  rond 
ou  ovale  de  la  meme  maniéré  qu  il  effc  dit  au  Chapitie  pre¬ 
cedent  :  &C  lorfque  vous  voudrez  les  préparer  pour  les  met¬ 
tre  en  oeuvre,  vous  jugerez  de  vos  matières  ;  &  fi  vous  avez 
cinq  ou  fix  pièces,  vous  diviferez  votre  rond  ou  ovale  enau- 
tant  de  parties  que  vous  en  aurez, comme  il  eft  fuppofé  ici 
en  quatre  parties  ,  dont  pour  la  moitié  c  eft  deux ,  ce  que 
vous  montrent  les  deux  diagonalles  H  I  L  qui  eft  le  dehors 
du  rond,  &  vous  prendrez  de  H  à  I,  que  vous  porterez  de 
Ma  R,  &C  vous  tirerez  la  perpendiculaire  pon&uée  R  tra- 
verfant  le  plan  ÔC  élévation  ,  &  de  fuite  vous  prendrez  de 
I  à  L  ,  que  vous  porterez  de  S  à  V  que  vous  tirerez  parallèle 
à  R ,  traverfant  votre  plan  &  élévation.  V ous  obferverez 
que  les  fufdites  lignes  doivent  toucher  à  la  ligne  courbe 
pon&uée  E  au  point  (  &  )  Y ,  &C  des  fufdits  points  vous  tirerez 
les  orifontales  pon&uées  Y  Z  ÔC  X  avec  leurs  parallèles 
n-n,vous  montrent  la  maflè  de  chaque  piece  de  bois  que 
vous  aurez  pour  le  gauche  du  haut  ,  6 C  pour  le  bas  ce  que 
vous  montrent  les  orifontales  V  S  R  avec  leurs  parallèles 
13-14  ,  SC  pour  les  debillarder  chacun  feparément  ,  vous 
lèverez  des  calibres  fuivant  les  lignes  courbes  A  BIB-iéB 
provenant  des  perpendiculaires  pon&uées  Y  &C  ;  êC  par  c  es 
moiens  vous  verrez  les  longueurs  SC  groiïèurs  de  chaque  piece 
de  bois  que  vous  voudrez  employer  ,  &C  à  en  ôter  certaines 
diftormitez  qui  s’y  rencontrent  ;  à  l'égard  des  paneaux  pour 
le  rcvétiflement  d’iceux  lorfqu’ils  feront  debout  comme  les 
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ronds  8C  ovales  vous  fuivrez  le  même  ordre ,  8 C  lorfqu’ils 
feront  revêtus  à  bois  de  travers  »  8c  que  vous  aurez  jugé 
des  matières  que  vous  aurez  a.  employer  pour  la  largeur  de 
chacun  jvous  diviferez  votre  plan  en  autant  de  parties  que 
Vous  aurez  de  paneau  ,  ainfi  qu’il  effc  marqué  fur  la  Figure 
en  trois  parties ,  des  points  13-5  ;  8 c  des  fufdits  points  vous 
tirerez  des  parallèles  à  E  G  8c  orifontales  iz.  13.  10.  5.  8.  7  ; 
8c  pour  avoir  le  développement  de  chaque  paneau  ,  vous 
prendrez  de  6  37  ,  que  vous  porterez  de  G  à M ,  8c de 5. 4 , 
que  vous  porterez  de  M  à  N,  8c  de  iz.  13 ,  que  vous  porterez  de 
'Nà  zj;8cde  fuite  vous  prendrez  de  zo-16  que  vous  porterez 
de  zj  à  Q  ,  8C  de  ij-19  ,  que  vous  porterez  de  O  à  p  ,  8C 
de  17-18  que  vous  porterez  de  p  à  q  :  8c  pour  avoir  encore 
avec  plus  de  facilité  le  développement  defdits  paneaux  , 
on  voit  que  les  deux  lignes  courbes  E  z ,  8c  E  6  proviennent 
des  perpendiculaires  17  p  >  ainfi  prenez  de  7  à  8  que  vous 
porterez  de  Z7  à  z8  i  8c  de  9-10  que  vous  porterez  de  z8  à  19; 
8c  de  z-3  que  vous  porterez  de  Z9  à  30 , 8C  defdits  points 
vous  tirerez  vos  lignes  courbes  M.  z8.  p.  N.  zy.  0 ,  8c  ajoû- 
terez  vos  épaiflèurs  comme  il  eftdit  au  quatrième  Chapitre , 
Sc  de  même  pour  leurs  executions.  > 
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CHAPITRE  VI. 

Des  Arrieres-Vou jjures  de  jaint  Antoine  Biaises. 

Planche  io. 

COmme  les  plans  fe  trouvent  affiez  indifféremment  d’une 
même  proportion  à  caufe  de  la  difficulté  des  terreinsoù 
il  fe  peut  trouver  que  l’on  ait  bâti  des  édifices  de  mêmena* 
ture  èc  que  le  genie  de  Y  Archite&e  auroit  produit  dans  Ion 
bâtiment  des  portes  ou  croifées  biaizes  for m ans  leurs  arrie- 
res-vouffures  comme  celle  de  faint  Antoine  foit  plein  ceintre 
ou  furbaiffée  lorfque  Ion  jugera  à  propos  de  les  revêtir  en 
menuiferie,  on  aura  foin  de  prendre  le  plan  &  élévation  jufte 
&  les  profondeurs  de  chaque  côté  des  embrazemens  dans 
leurs  biais  &C  perpendiculairement  du  fond  des  portes  &C 
croifées.  Pour  fçavoir  fi  le  tailleur  de  pierre  a  fuivi  le  vrai 
trait  3  vous  ajufterez  un  calibre  fur  la  doüelle  du  milieu  §£ 
vous  en  verrez  fexperience  par  la  pratique  cy-après-. 

Le  plan  de  terre  eft  reprefenté  par  ABCDEFGHJ& 
lepaifleur  des  embrazements  par  A  H  ou  E  D  j  commencez 
par  élever  les  deux  lignes  courbes  A  H-E  D,  foit  plein  cein¬ 
tre  ou  anfe  de  panier  ,  puis  divifezla  ligne  A  D  en  autant 
de  parties  quil  vous  plaira  tendantes  au  centre  I  L  Mj  &C 
de  leurs  retombées  3  élevez  des  perpendiculaires forla ligne 
de  biais  NOPQRAD,  puis  de  fuite  vous  éieverez  des 
parallèles  fur  Porifontale  G  F  traverfant  le  plan  >  S C  des  points 
N  O  P  Q^R  vous  tirerez  des  parallèles  à  la  ligne  de  biais 
touchant  aux  perpendiculaires  A  D  j  &  pour  avoir  vos  lignes 
courbes  en  creux  ou  concaves  vous  prendrez  de  F  Y  que 
vous  porterez  fur  la  ligne  de  biais  de  D  à  T  au  point  a  5 
de  a  à  T  vous  tirerez  fhipotenufe  ou  diagonaile  qui 
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fera  divifée  en  deux  parties  au  point  milieu  duquel  vous 
élèverez  une  perpendiculaire  à  angle  droit  tombant  à  la 
perpendiculaire  a  D  au  point  b  5  &;de£  vouspoferez  une  des 
jambes  de  votre  compas ,  &  de  fon  ouverture  vous  tirerez 
ia  ligne  courbe  a  T  *  &c  de  fuite  /  X  que  vous  porterez  de 
D  à  z,  &C  de  la  hauteur  d,  vous  tirerez  fhipotenüfe,  laquelle 
fera  divifée  en  deux  parties  au  point  milieu  ,  &  vous  abaif- 
ferez  une  perpendiculaire  à  angle  droit  ,  touchant  à  la  per¬ 
pendiculaire  D.  au  point  e  ,  du  point  e  vous  tirerez  la 
ligne  courbe  z  d ,  je  crois  que  ces  deux  lignes  décrites  font 
allez  fuffifantes  pour  donner  à  entendre  qu’en  fuivant  cet  or¬ 
dre  ,  on  aura  toutes  les  lignes  courbes  de  chaque  vouffois 
marquées  dans  cette  Figure ,  Sc  par  ce  moïen  on  aura  aufll 
tous  les  gauches  que  Ton  defire  à  chaque  ligne  courbe.  Sera 
augmentée  l’épaifleur  de  votre  matière  comme  vous  le  mon¬ 
trent  les  madesT  5,  &C  ainfi  des  autres  :  cela  fait ,  vous  mar¬ 
querez  la  largeur  de  votre  chan  &  profil ,  èc  tirejrez  vos  équai- 
res  du  derrière  de  vos  épaifleurs  5  &C  d’où  elles  touchent,  vous 
tirerez  les  petites  perpendiculaires  ponduées.  Cela  fait  vous 
tirerez  des  parallèles  à  la  ligne  biaifè  A  D.  touchant  aux  li¬ 
gnes  courbes  ,  &C  d’où  elles  touchent  vous  éleverez  des  pa¬ 
rallèles  à  VP,  ou  N  O  QJI  ;  ce  qui  vous  donnera  tous  les 
gauches  de  vos  pièces  courbes  5  &  pour  ceux  du  bas  qui  po¬ 
sent  fur  l’impofte  &c  embrazement,  vous  prendrez  de  fg  que 
vous  porterez  de  O  O  ,  &  /.  m.  de  N-12,  ,&cp.  K  que  vous 
porterez  de  G  t ,  ÔC  K  u.  que  vous  porterez  de  z  à  r  ,  & 
ainfî  des  autres  lignes  courbes  fur  lefquelles  je  ne  m’étendrai 
pas  davantage  ,  étant  le  même  ordre  de  l’Arriere-VoufFure 
de  faint  Antoine  des  Chapitres  précedens.  Et  pour  avoir  le 
développement  des  paneaux  dans  leur  bâti ,  on  fuivra  auffi 
le  même  ordre  pour  réxecution. 
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CHAPITRE  VIL 

Des  Arriéré  s-V  ou  [fur  es  de  Saint  Antoine  fur  different  cintre 

en  Flan.  Figure  u< 

COmme  la  théorie  n’eft  pas  commune  parmi  les  Ouvriers,' 
&C  qu'ils  fe  trouvent  fouvent  embarraflcz  à  quantité  de 
plans  differens,  où  véritablement  les  lujetions  qui  s  y  ren¬ 
contrent  ,  ne  laiflent  pas  de  leur  caufer  beaucoup  d'embaras. 
]  ai  (pour  les  tirer  de  peine)  fait  en  forte  d’en  débrouiller  plu* 
fleurs  iur  des  plans  des  differens  ceintres  en  plan ,  S c  éleva-» 
rions  en  tour  ronde  &£  en  tour  creulé,  comme  le  montre  la 
Figure  qui  luit  ,  où  Ion  voit  les  développemens  des  pièces 
formant  leurs  arcs  pardevant  5  &  fi  le  trait  ,  pour  les  trou¬ 
ver  3  ne  vient  point  a  la  connoiftance,  ou  pour  mieux  dire, 
a  la  conception  de  1  ouvrier  ,  on  aura  recours  au  Chapitre 
huitième  ,  ou  au  trait  de  la  tour  ronde  Chapitre  quatorzième 
Planche  19.  On  ne  les  peut  avoir  que  lorfque  la  piece  de 
devant  eft  developpee  en  fon  plan.  Pour  le  faire,  ilfautpren- 
die  les  largeurs  des  profils  orifontalement,  par  exemple  AB. 
que  vous  porterez  de  G  à  H ,  C  D.  de  I.  à  L ,  E  F  de  M  à  N  > 
de  ces  points  vous  tirerez  la  ligne  courbe  H  LNO  ,  on 
voit  que  le  point  O.  tend  au  centre  P.  formant  un  angle  aigu , 
dou  vous  tirerez  la  diagonalle  OH.  fur  laquelle  on  élevera 
des  perpendiculaires  ponéfuées ,  provenant  des  dehors  de  la 
ligne  courbe  G  I  M  aux  points Q  RH  ,  qui  font  pour  avoir 
la  couibe  S  TV  O  ,  6 C  ajoûterez  le  gauche  qui  eft  la  ligne 
courbe  pon&uée  OX,  provenant  de  KA-AC-YE.  Je  n’en 
is  pas  davantage ,  ayant  déjà  averti  d'avoir  recours  au  Cha- 
pitie  ci-après,  où  ion  remarquera  feulement  qu’il  faut  faire 

deux 


! 


j&fone> 


£2jg£jj£gj>sS 


pour  le  Revefterntnt  des  Voûtes  ",  &c.  ^ 

deux  operations  ,  par  rapport  au  biais  :  mais  quant  au  trait 
de  cette  vouflure  ,  pour  avoir  les  gauches  des  pièces  du  haut 
&  du  bas  par  les  lignes  courbes  des  voulfois  ,  on  fuivra  le 
même  ordre  des  Chapitres  précédens. 
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CHAPITRE  VIII. 


Des  Arrieres-Vouffures  de  Saint  Antoine  cintrées  fur  le  plan 
concave  ,  formant  fa  tour  ronde  pardevant  ,  comme  le 
montre  la  Figure  Çj?  Flanche  12. 

CE  s  fortes  d’ Arriérés-  vouffurcs  font  propres  à  des  retables 
d’Autels  en  forme  de  Baldaquins  ,  a  des  Oeuvres  d  E- 
g-lifes  :  propres  à  des  dedans  de  Bâtimens  ,  à  des  Buffets  re¬ 
vêtus  de  menuiferie  ,  ou  de  marbre.  Ceux  qui  feront  ces  for¬ 
tes  d’ Arrieres-vouffures  ,  foit  en  pierre  ,  ou  charpente ,  remar¬ 
queront  ,  que  les  lignes  en  creux  font  tirées  par  les  métho¬ 
des  ordinaires  :ainfî  on  fuivrale  même  ordre  du  Chapitre  cin¬ 
quième  à  la  ligne  courbe  M. 

Je  ne  donne  ici  qu’un  abrégé  fuccint  pour  trouver  les  gau¬ 
ches  par  leur  développement ,  étant  le  même  ordre  des  Ar¬ 
rieres-vouffures  précédentes,  ainfi  que  pour  leur  execution > 
&  quant  à  l’égard  de  l’arc  de  l’élévation  pour  fon  dévelop¬ 
pement  ,  on  fuivra  le  même  ordre  de  la  tour  ronde. 

ABC,  reprefente  le  plan  de  niveau  concave  ,  la  ligne 
courbe  D  eft  le  plan ,  formant  là  tour  ronde  D  F  ,  la  lar¬ 
geur  des  profils  dans  leur  développement:  A  B  E  eft  l’arc  in¬ 
térieur  de  l’élévation  que  l’on  divifera  en  autant  de  parties 
que  l’on  voudra  j  comme  on  le  voit  en  cette  Figure  en  fix 
parties  égales  ,  dont  pour  la  moitié  E  G  H  ,  on  élevera  les 
perpendiculaires  G  H,  &  leurs  parallèles  fur  l’autre  moitié. 
Pour  avoir  le  développement  de  la  courbe  d’élévation  ,  qui 
font  les  lignes  courbes  L  M  ;  &C  pour  avoir  la  ligne  courbe 
AFB  provenant  des  profils ,  vous  tirerez  les  lignes  courbes 
en  creux  provenant  des  perpendiculaires  à  leurs  retombées  de 
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la  ligne  courbe  D  ,  8 C  celle  de  votre  élévation  aux  points 
I C  S  T  Q  R ,  vous  tirerez  des  orifontales.  Cela  fait,  vous  pren¬ 
drez  les  longueurs  de  17  à  H ,  de  16  à  G ,  de  15  à  E  ,  que  vous 
porterez  de  VXYPZK,  86  vous  tirerez  vos  lignes  cour¬ 
bes  du  même  ordre  expliqué  aux  Chapitres  précédents ,  d’où 
vos  points  concentriques  le  trouvent  fur  Torifontale  DVX: 
86  cela  fait  vous  poferez  vos  gauches  i-z.  de  C  à  10-34  de  Q  à 
11-56 ,  de  R  à  iz;  8c  de  ces  points  io-n-tz  ,  vous  tirerez  la 
ligne  courbe  noire  8C  ponétuée  qui  fera  le  gauche  delà  tra- 
verfe  du  bas  5  enfuite  vous  prendrez  de  Z  à  7.  Y8-V  O-  que 
vous  porterez  à  votre  élévation  à  chaque  perpendiculaire  des 
points  15-16-17  qui  vous  donneront  la  ligne  courbe  noire  ÔC 
>on<5tuée  AEB  qui  fera  le  gauche  fuperficiel  ;  8c  lorfque 
votre  courbe  fera  débillardèe  (  pour  avoir  le  développement 
des  malfes  &c  des  coupes  de  cette  courbe  )  vous  tirerez  une 
diagonalle  A  D ,  d’où  vous  éleverez  les  perpendiculaires  pon¬ 
ctuées  parallèles  à  18  D.  touchant  aux  lignes  noires  qui  ten¬ 
dent  au  centre  86  j  86  fi  l’ordre  que  j’ai  fuivi  ne  vient  pas 
à  votre  connoilfance  par  le  trait ,  comme'  vous  le  montre  le 
plan  ,  vous  fuivrez  le  même  ordre  de  la  tour  ronde  au  Cha¬ 
pitre  quatorzième  Planche  19.  ÔC  de  même  pour  leur  execu¬ 
tion  ;  8c  lorfque  vous  aurez  les  développemens  de  la  courbe 
19-zo  ,  vous  ajoûterez  la  ligne  courbe  du  gauche  AE  pro¬ 
venant  des  gauches  7K-8P-OX  ,  comme  vous  le  montre  la 
ligne  courbe  ponéluée  A  18  ,*&  vous  tirerez  la  diagonalle 
ponêtuée  A 18.  avec  la  ligne  courbe  19.  qui  vous  montre  la 
maiïè  totalle  ,  &  fa  groflèur  eft  vûë  par  les  profils  fur  leur 
largeur  ou  de  DF. 
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CHAPITRE  IX. 

Des  Arrieres-Voujfures  de  faint  Antoine  formant  leur  tour 
ronde  par  dehors  &  en  creux  par  dedans , 

Planche  13 . 

LE  plan  8c  le  trait  de  ces  fortes  d’ A rrieres-V ou  (Tares  eft 
fuppofé  dans  une  partie  eeintrée  formant  fa  tour  ronde 
par  dehors ,  8C  en  creux  par  dedans  ,  ou  l’on  doit  foivre  le 

même  ordre  que  ci-deflus.  _ 

ABCDEFGH,  montrent  le  plan  total  des  croifées. 
HGCD,  montrent  les  parties  inferieures  des  embrazemens 
de  pierre  ;  H  C  L  montrent  l’arc  de  pierre  ;  A  B I H  C  L 
montrent  l’arc  de  l’élévation  en  parement  de  la  menuilerie; 
A  M  B  montrent  leurs  parallèles  en  plein  Si  leurs  aploms  » 
ÔC  les  lignes  courbes  pon&uées  N  Si  M  montrent  la  largeur 
des  profils  ,  8c  celle  P  montre  le  gauche  de  la  traverfe  du 
bas.  La  courbe  V  QJ  S  provient  des  développemens.  HAIL> 
Si  la  ligne  courbe  ponctuée  Qjl  provient  des  gauches 
i-i-j-4-j -6.  S C  la  maflè  totalle  eft  de  la  diagonalle  OJR.  G  H  ; 
Si  fon  épaiflèur  eft  ce  que  vous  montre  les  profils ,  comme 
il  eft  vû  au  Chapitre  precedent. 
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CHAPITRE  X. 

Des  Arrieres-VouJJures  de  Jidarfeille  biaifes  ceintrees  en  tour 

creufè  dans  leur  plan. 

J  ^  j  X  ^ 

Planche  14  &c  15. 

JE  me  fuis  contenté  de  marquer  cette  Figure  de  la  Plan¬ 
che  14  >  où  Ton  remarquera  qu’il  n’y  a  point  d’embra- 
zures  dans  le  milieu  ,  c’eft-à-dire  que  la  ligne  du  milieu  eft 
orifontale  au  plan  pour  les  courbes  en  creux  5  il  eft  prefque 
du  demi  diamettre  ,  ce  qui  leur  donne  plus  de  grâce ,  mais  il 
faut  convenir  que  ce  font  les  épaiffçurs  de  mur  qui  leur  don¬ 
nent  cette  valeur. 

Je  ne  décris  point  ici  la  pratique  du  trait,  étant  le  même  or¬ 
dre  expliqué,  au  Chapitre XI.  Paffons  à  la pratiquedes Biaifes. 

On  ne  trouvera  pas  grande  différence  au  trait  de  ce  Cha¬ 
pitre  à  celui  des  Chapitres  6 , 8  &C  ir,  à  lareforve  néanmoins 
que  les  portes  ou  croiféesfont  cintrées ,  foit  en  plein  ceintre 
ou  furbaiffé ,  où  il  fora  remarqué  que  la  four  creufe  du  de¬ 
dans  fo  trouve  d’un  point  concentrique  different  à  celui  de  la 
tour  ronde  par  dehors ,  ce  qui  nous  caufe  le  grand  biais  ;  mais 
quant  à  l’execution  ,  l’on  fuivra  la  même  pratique  qu’à  celui 
énoncé  au  8e  nc  Chapitre. 

A  B  montre  la  tour  creufo  du  plan  pour  le  parement  5 
C  D  montre  la  tour  ronde  du  dehors  des  croifées  y  E  E  mon¬ 
tre  répaiffeur  des  embrazemens  ;  &  FF  montre  la  largeur 
des  traverfes  affemblées  dans  ceux  I  L  >  L  marque  la  traverfe 
du^haut  en  fon  plan,  foit  droite  ou  cintrée  dans  fon  éléva¬ 
tion  5  &C  I3  marque  latraverfequipôfofurlesportesoucroi- 
fçes  dont  l’élévation  eft  Tare  Qjl  S  proveqant  desrênures 
des  dormans ,  comme  il  fo  voit  par  le  profil ,  5 C  comme  le 
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montrent  les  deux  perpendiculaires  ponctuées  FF.vous  elc-  - 
verez  la  courbe  T  M  P  dont  la  longueur  T  P  cft  parallèle 
à  A  B  ,  8C  vous  marquerez  V  X  parallèle  a  E  F  E  F ,  p 
avoir  es  gauches ,  vous  éleverez  les  courbes  en  creux  ayant 
«rmi  né  il  deux  lignes  AB  parallèles  à  celles  MN.Kvoos 
prendrez  h  longueur  de  B  D  ,  que  nous  porterez  de  O  aN 
gr  tirerez  l’hipotenufe  à  la  hauteur  extérieure  de  la  vouüure 
au  point  P  ,  que  vous  diviferez  en  deux  parties ;  &  vous  abaif- 
ferez  une  perpendiculaire  qui  touche  a  celle  P  B  O.  au  poi 
G  ,  qui  cft  le  centre  de  la  ligne  courbe  N  P.  On  voit  que 
d’où  touchent  les  perpendiculaires  ponduees  a  lare  CfRb 
aux  points  Y  Fî  tendans  au  centre  N.  &  a  la  ligne  courbe  M 
aux  points  7-6.  on  doit  tirer  des  parallèles  à  1  orifontale  AB 
&C  prendre  la  longueur  de  10  a  iz.  que  vous  porterez  de  8  a  9, 
Sc  à  la  hauteur  du  point  K  provenant  du  point  .6  ,  vous  ti¬ 
rerez  l’hipotenufe  9-K  ,  &C  vous  abaifferez  une  perpediculaire 
touchant  à  celles  P  B  au  point  Z  ,  qui  eft  le  centre  de  la  cour¬ 
be  9  K  ,  il  me  parole  que  l'ordre  de  ces  deux  courbes  doit 
dre  fuffifant  pour  avoir  les  autres  lignes  courbes ,  étant  né- 
’eflaire  de  faire  plufieurs  operations  par  rapport  au  biais  du 
dan  de  ces  fortes  de  vouflures.  Ayant  donc  toutes  vos  li¬ 
gnes  courbes  par  le  moïen  de  vos  hipotenufes  8 C  leurs  per¬ 
pendiculaires  ,  vous  ajouterez  leurs  épaùfeurs,  comme  vous 
montrent  les  profils,  vous  marquerez  leurs  gauches  du  me¬ 
me  ordre  des  précédents  &C  de  celui  du  Chapitre  ci-apres ,  qui 
vous  donneront  les  lignes  courbes  ponétuees  M-13.  qui  fe¬ 
ront  ajoûtéesj&  lorfque  l’on  aura  le  développement  des  cour¬ 
bes  QR  S-14.  &  de  celles  T7.  M  6  P ,  vous  fuivrez  le  même 

ordre,  qui  eft  expliqué  ci-deffus  dans  les  Chapitres  précédents 

&  ci-après ,  comme  à  la  tour  ronde  par  le  moyen  des  diago- 
nales  CIDLo  &C  de  même  pour  leurs  executions. 
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CHAPITRE  XI. 

Des  Arrieres-Voufures  de  Marfeilletombans  fur  l'angle  obtus. 

Planche  1 6. 

COmme  il  fe  trouve  des  Arriérés- vouffures  de  Marfeille 
fur  des  élévations  differentes  pour  les  ouvertures  des  por¬ 
tes  &c  croifées  ,  ô£  qu’il  eft  affez  de  pratique  que  la  ligne  ex¬ 
térieure  du  haut  foit  bombée,  &  que  celle  qui  eft  reprefen- 
tée  par  cette  Figure  eft  droite,  ceft-à-dire,  parallèle  à  l’ori- 
fontale  ,  où  il  ne  faut  avoir  aucun  égard  à  la  conftruébion 
de  ces  lignes ,  n'étant  plutôt  pour  ornement ,  que  pour  ufiige* 
il  ne  s'agit  que  les  portes  £>c  croifées  trouvent  leur  ouver¬ 
ture  avec  facilité  j  &C  pour  cet  effet  on  fuivra  le  même  ordre 
qui  eft  expliqué  dans  la  Pratique  ci-après,  où  il  fera  remar¬ 
qué  lèulement ,  quil  y  en  a  qui  n'ont  point  d’embrazure  fous 
les  clefs,  &que  pour  avoir  le  développement  des  lignes  cour¬ 
bes  concaves  ,  il  faudra  élever  un  calibre  fur  la  doüelle  tom¬ 
bant  à  la  retombée  de  Tare  à  l’angle  pofitif  D  fuivant  fon 
embrazure  au  point  C  ,  que  vous  reprefente  la  ligne  courbe 
16-18.  Le  Pere  Derent  nous  fixe  pour  centre  de  cette  ligne 
le  demi  diamètre  ,  où  il  Ta  furbaiffé  autant  que  fa  doüelle  k 
permet  5  mais  il  eft  quelquefois  difficile  à  caufe  desépaiffeurs 
des  murs  qui  ont  moins  d’épaifteur  les  uns  que  les  autres,  fui¬ 
vant  le  ménagement  des  terrains  >  d’ailleurs  fi  l’on  veut  de 
l’abajour  dans  le  milieu  *  ceft  ce  qui  caufe  cette  difficulté, 
8 C  pour  lors  le  Tailleur  de  pierre  fuivra  l’ordre  de  lafufdite 
ligne  courbe  16-18  ,  &C  de  même  le  Menuifier. 

Pour  parvenir  à  la  pratique  du  trait  ,  vous  marquerez  le 
plan  A  B  C  D,  &C  vous  ajoûterez  lepaiffeur  des  embrazemens 
A  14-E 13  5  ÔC  la  largeur  des  chans  Sê  profilsde  R  A  que  vous 
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élèverez  parallèle  à  A  E  86  A  B  fur  le  plan  de  niveau  &  d’é¬ 
lévations  ,  comme  vous  le  montrent  les  profils  A  R  B,  Cela 
fait  vous  éleverez  Tare  AMD,  foit  plein  cintre  ou  anfe  de 
panier  que  vous  diviferez  en  autant  de  parties  quil  vous  plaira, 
égales  ou  non ,  les  divifions  tendantes  au  centre  N  des  points 
G  H  P  &C  des  jfufdites  divifions  vous  éleverez  des  perperr* 
diculaires  traVerfant  votre  plan  8£  élévation  :  cela  fait  vous 
marquerez  la  hauteur  de  votre  élévation  de  N  à  il,  &  vous 
tirerez  une  parallèle  à  l’orifontale  AD  ,ou  bombée  ;  cette 
hauteur  fera  levée  fur  la  doiielle  5  levez  par  un  calibre  dont 
vous  prendrez  la  longueur  de  AB  ou  C  D  que  vous  porterez 
fur  l’orifontale  AD  de  16  à  V,  d’où  vous  éleverez  une  per¬ 
pendiculaire  parallèle  à  M  N,  &  vous  marquerez  pour  lors 
votre  ligne  courbe  i6-23  du  centre  2.6;  enfuite  vous  ajoûterez 
les  épaifieurs  de  votre  matière,  8c  vous  tirerez  une  parallèle 
de  16-18  qui  eft  la  ligne  courbe  X.  Cela  fait,  vous  prendrez 
de  R  à  42  que  vous  porterez  fur  Forifontale  AD  de  X  à  S , 
d’011  Vous  tirerez  Fhipotenufe  ou  diagonalle,  au  milieu  d’i¬ 
celle  vous  abaiflerez  une  perpendiculaire  à  angle  droit  qui 
vous  donnera  le  centre  Z ,  8 C  vous  tirerez  votre  ligne  courbe 
ponctuée  S  39 , 8c  par  ce  moyen  Vous  aurez  le  gauche  de  votre 
piece  qui  pôfe  fur  Fembrazement.  Et  pour  avoir  les  gauches  de 
votre  piece  du  haut  8c  de  l’arc  ,  vous  marquerez  vos  lignes 
courbes  en  creux  ,  &C  vous  prendrez  de  I  à  25?  que  vous  por¬ 
terez  de  la  perpendiculaire  Ma  O  ,  &C  de  celle  P  à  Y,com* 
me  de  Q^à  K  ;  8c  de  ces  points  O  Y  K  ,  vous  tirerez  leur 
hipotenufe  aux  points  M  P  Q,  8£  vous  fuivrez  le  même  or¬ 
dre  de  la  première  qui  vous  donneront  les  centres  L-17  8 C  18, 
&C  vous  tirerez  de  même  vos  lignes  courbes  M  P  Q  ,  8c  en- 
fuite  pour  avoir  les  gauches  de  la  courbe  de  la  piece  du  haut, 
vous  marquerez  la  largeur  de  vos  chans  ÔC  profils ,  &C  vous 

tirerez 
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tirerez  des  perpendiculaires  Sc  orifontales  du  même  ordre  qu’il 
eft  porté  au  Chapitre  précèdent ,  5c  comme  le  montrent  les 
profils  ,  vous  prendrez  de  x  à  19  que  vous  porterez  de  Ma  9, 
4  SC  10.  de  H  à  10-7.  SC  xi  de  G  à  ni  5c  des  points  9-10-ir, 
vous  tirerez  votre  ligne  courbe  ;  5c  pour  avoir  fon  gauche 
fur  le  plan  de  niveau  >  vous  prendrez  de  M  àx  que  vous  por¬ 
terez  de  19  à  31  P  4,  de  31  à  n  ,  de  33  à  34  ,  vous  pren¬ 
drez  de  fuite  fur  vos  orifontales  M  P  Q^de  O  à  3  que  vous 
porterez  de  13  à  14  Y  35  de  30  a  ix  ,  &  de  K  3  6  que  vous  por¬ 
terez  de  15  à  X7  ,  £c  des  points  X7-1X-14  ,  vous  tirerez  la  li¬ 
gne  courbe  à  la  main  ou  avec  une  réglé  ;  5c  pour  avoir  la 
ligne  courbe  ponduée  15 ,  vous  prendrez  des  orifontales  pon- 
duées  provenans  de  l’arefte-des  profils  :  f  utilité  de  cette  li¬ 
gne  eft  pour  avoir  le  développement  des  paneaux  dont  il  fera 
parlé  par  la  fuite  ;  vous  remarquerez  que  la  perpendiculaire 
41-17  croife  la  ligne  R  G  ati  point37  j  c’eltla  naiilance  de  la 
coupe  des  deux  pièces  qui  terminent  à  l’angle  au  point  A, 

PRATIQUE 

Tour  l’execution  de  ces  fortes  d’ Arrieres-Vcujfmrs'. 

Pour  entrer  en  pratique  de  1  execution  ,  la  piece  courbe 
qui  pôfe  fur  les  croifées  ou  portes  peut  fe  faire  de  plufieurs 
pièces  ,  la  ligne  diagonalle  ponduée  À  M  repreferate  la  lar¬ 
geur  de  la  moitié  jufquau  point  11,  aïant  tranché  la  matière 
bien  d  equaire  jufqn’aux  points  A  G  HM  ;  fa  largeur  5c  épaif- 
itm  font  reprefentées  par  la  malfe  marquée'  19-1-14-3 g.  com¬ 
me  if  fe  voit  par  les  profils.  Votre  piece  étant  ainfidifpofée, 
vous  prendrez  avec  un  compas  fcpaifleur  de  vos  profils  du 
point  M  a  38  ;  que  vous  porterez  fous  1  equaire  de  votre  piece; 
5C  du  point  que  vous  aurez  marqué,  que  Vous  reprefente  le 
point  M vous  tirerez  une  ligne  avec  le  trufquin  le  long  de 
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votre  piece;  enfuite  vous  tracerez  fur  la  face  de  votre  pièce 
votre  calibre  de  la  ligne  courbe  9-10-n  avec  ie  compas  ,  Sc 
de  ces  points  9-10-11  ,  vous  trancherez  toute  la  matière  en 
chanfrain  que  vous  aurez  de  trop  pour  la  largeur  a  quelques 
endroits  ,  &C  la  mettrez  de  largeur  fuivant  que  es  profils  le 
requièrent  ,  S C  vous  aurez  foin  de  marquer  lur  le  chan  ram 
de  votre  piece  les  perpendiculaires  GHM  que  vous  aurez 
repaire  avant  que  de  trancher  votre  matière. 

Quant  à  legard  de  la  piece  du  haut ,  la  ligne  diagonalle 

2.7- 11-14  ?  &C  la  ligne  orifontale  2.1-13-18  reprefentent  lepaif» 
feur  de  la  matière  :  ayant  fait  un  calibre  fur  la  ligne  courbe 

2. 7-  n-14. ,  vous  le  poferez  fur  la  piece  pour  la  uacei  3  5 C  lorf- 
qu’elle  fera  tracée ,  vous  trancherez  toute  la 'matière  que  vous 
aurez  de  trop  de  la  ligne  diagonalle  jufqu  aux  points  17-11-14, 
Cela  fait  vous  prendrez  avec  un  compas  la  longueur  de  l’o- 
riiontale  3-35“ ou  3^  que  vous  porterez  furie,  parement  de  vo¬ 
tre  piece  du  point  13  en  diagonalle  fur  lequaire  8c  le  poin¬ 
terez  ;  &  dudit  point  vous  ajufterez  le  trufquin  que  vous  ti¬ 
rerez  le  long  de  votre  piece  par  le  parement  ,  S C  pour  lors 
vous  trancherez  toute  la  matière  en  chanfrain  juiqu’à  la  li¬ 
gne  EK,  S£  votre  pièce  fera  dcfaillardce.  Pour  la  mettre  de 
largeur  ,  vous  fuivrez  le  meme  ordre  qui  eft  explique  a  la 
courbe  cintrée  ;  je  ne  dis  rien  de  leur  equaire  j  parce  quoti 
peut  fe  fervir  d’une  à  1  ordinaire  5  je  laifle  cela  a  la  volonté 
de  l’ouvrier.  Pour  ce  qui  eft  des  pièces  qui  pôfent  fur  les  era- 
brazemens,  la  diagonalle  X-39  Scie  point  40  vous  teprefèn» 
tent  la  groffeur  de  votre  piece  fa  longueur  eft  i6-z8  J  vous 
trancherez  la  matière  depuis  la  diagonalle  jufqua  la  ligne 
courbe  noire  X-39  ;  enfuite  vous  prendrez  lepailleutde  1  em? 
brazement  E-13  ou  A-14,  Sc  tirerez  le  trufquin  le  long  de 
j,a  piece  fur  fpn  parement  çn  creux  3  &  cela  fait  vous  pren- 
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drez  la  diftance  de  S  à  X  que  vous  porterez  fur  le  pied  de 
votre  courbe  Sc  du  point  S-39  ,  vous  tracerez  votre  ligne 
courbe  pon&uée  ,  6 C  trancherez  en  chanfrain  toute  la  ma¬ 
tière  depuis  la  ligne  du  trufquin  jufqu’à  la  ligne  courbe  39, 
pour  lors  votre  piece  fe  trouvera  débillardée.  On  voit  que 
îa  ligne  courbe  ponctuée  D.  40-18  eft  fon  épàiflèur  ,  on  la 
mettra  d’équaire  comme  il  eft  expliqué  aux  autres  pièces  : 
à  l’égard  de  la  coupe  37-A  ,  elle  fe  peut  faire  devant  ou  après 
Je  débillardement  cela  dépend  de  la  volonté  de  l’ouvrier  : 
à  l’égard  des  allèmblages ,  ils  fc  voyent  parles  Figures x &  2. 
La  piece  A  eft  parallèle  à  celle  9-10-11.  A  G  H  M ,  la  piece  B , 
eft  parallèle  à  celle  E  i$-z4--A  ,  elles  fe  peuvent  alfembler  com¬ 
me  il  eft  marqué  aux  Chapitres  X.  6c  XII.  On  peut  fe  dif- 
penfèr  de  marquer  la  Figure  3.  pour  les  gauches  des  paneaux 
à  bois  de  bout  3  je  ne  l’ai  marquée  que  pour  donner  une  plus 
parfaite  connoiflânce  pour  y  parvenir ,  aufli-bien  qu’aux  lon¬ 
gueurs  ô£  développemens  de  chaque  paneau. 

Laligne  courbe  a  b  c  d  eft  parallèle  à  celles  de  l 'élévation  qui 
eft  la  ligne  pon&uée  15  ;  les  lignes  courbes  a  b  c  d  e  fg  font  paral¬ 
lèles  aux  lignes  courbes  ponctuées  que  l’on  voit  rentrées  plus 
en  dedans  que  celles  des  points  M  QJP  fur  le  plan  d’élévation. 

Pour  commencer  ,  vous  devez  juger  de  Vos  matières,  6 C 
faire  autant  de  joints  que  vous  voudrez  ,  &  à  chaque  joint 
vous  tirerez  des  perpendiculaires  &  lignes  courbes ,  comme 
Je  montrent  les  points  a  bed ,  SC  en  même  tems  vous  termir 
ner«z  la  longueur  de  chaque  joint  pris  fur  ceux  des  éléva¬ 
tions  que  vous  porterez  de  dàg  ,  de  cà  f ,  de  bàe ,  &.de 
a  à  e,  que  vous  porterez  idem  à  la  Figure  5e  de  1  à  2 ,  de  3  à  z , 
de  4  ^  5  3  de  6  a  y 5  des  luldits  points  5  vous  tirerez  les  li¬ 
gnes  courbes  1-3-4- 6 ,  qui  feront  les  arazemens  de  chaque 
paneaux  j  ôc  vous  augmenterez  vos  languettes ,  comme  le 
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montrent  les  lignes  8-9-'o  ;  par  ces  moyens  vous  aurez  les 

développemens  de  vos  paneaux.  , 

L’Ouvrier  doit  entendre  qu’ayant  termine  fes  epaiüeurs  , 
comme  le  montrent  les  mafles  b  c  d ,  il  pô  fera  fon  calibre  de 
cette  forte  ,  comme  celui  d  g  que  l’on  pôfera  fur  le  cote  6-7  5  . 
&  c  f  qui  fera  tracé  fur  le  côté  4-5  qui  fervira  pour  deux 
joints  ,  5 C  on  fuivra  le  même  ordre  aux  autres  paneaux  z  > 
&  vos  pièces  étant  ainfi  débillardées  elles  deviendront  fem- 

blables  à  la  Figure  6, 

AUTRE  PRATI  Q^U  E 

Pour  faire  les  paneaux  de  ces  Jrrieres-Voujjum  a  bois  de  fil 

en  longueur. 

Il  fera  marqué  les  lignes  courbes  en  élévation  a  la  Figure  4.’ 
i-2-3  parallèles  à  celles  en  creux  M  P  Qq  &  on  ajoûtera  les 
chans  &.  profils  comme  on  les  voit  marquez  fur  les  maffes. 
On  voit  auffi  que  les  paneaux  font  plus  rentrez  en  dedans 
que  les  lignes  courbes  1-13  l’Ouvrier  peut  difpoiér  fa  matière 
par  cette  méthode ,  il  peut  faire  autant  de  joints  qu’il  vou¬ 
dra  ,  comme  dans  cette  Figure  qui  eftà  deux  joints  qui  font 
trois  paneaux  fur  les  ligues  orifontalcs  qui  touchent  a  1  ex¬ 
trémité  des  paneaux  en  parement  3  on  élevera  des  perpendi¬ 
culaires  en  tombant  feulement  aux  points  5-6-9-10  ;  &  les 
points  4-5-6-7-10-11-8-11-9-13  font  les  gauches  de  chaque  pa- 
neau  ô£  leur  développement  ,  comme  on  les  voit  marquez  à 
la  li  gne  ponétuée  m.  o.  fur  le  plan  de  niveau ,  comme  le  montre 
la  Figure  5.  pat  les  orifontales  pon&uées  :  or  comme  la  matière 
fe  trouve  plus  forte  du  côté  de  la  grande  courbe  que  de  l’au¬ 
tre  bout  )  on  peut  les  refendre  en  biais  comme  des  marches 
fTefcalier  en  chanfrein  :  cela  va  à  la  prudence  de  l’Oqvrier. 
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CHAPITRE  XII. 

Des  Arrieres-Vouffures  de  Marfeille  bombées  fur  les  portes  Qf. 
croifées  ceint  res  J  ut  b  ai  [fée s  par  le  haut . 

Planche  17. 

JE  11’ai  pas  trouvé  a  propos  de  décrire  au  long  une  de  ces 
lortes  d’ Arriérés- voulfui  es  ou  plafonds  tombant  fur  un  an¬ 
gle  obtus  bombées  fut  les  portes  ou  croifées  &  fur  le  devant 
en  parement  en  creux  dans  leur  renfondrement  5  les  traver- 
fes  font  affemblées  de  leur  largeur  dans  les  grandes  courbes. 
Je  ne  décrirai  donc  point  ici  la  pratique  du  trait  tout  au  long, 
je  ne  fais  feulement  qu’un  abrégé  luccint  où  l’on  pourra  lui- 
Vre  le  même  ordre  des  precedentes,  &  de  même  pour  toutes 
fortes  de  plafonds  où  les  embrazements  font  cintrez  en  creux* 
comme  auffi  pour  le  revêtiflement  des  paneaux  dans  leurs 
bâtis  ,  &  s’ils  font  ornez  de  ronds  ou  ovales,  on  peut  fuivre 
le  même  ordre  des  Articrci-vuulfures  de  faint  Antoine.  Pour 
palier  à  {a  conftruCfcion  l’on  voit  que  la  ligne  courbe  A  B  N 
eft  celle  qui  pôfe  fur  le  dormant  des  croifées  ou  impolies  , 
&  celles  C  D  E  F  font  celles  de  la  courbe  du  haut  de  la  vouf 
fure  ou  plafond  parallèles  à  forifontale  G  H  *  S L  celles  DIE 
eft  la  ligne  courbe  du  gauche  provenant  des  points  1-1-3-4 -5-6  , 
la  lig  ne  courbe  op  provient  de  la  hauteur  des  perpendicu-* 
laires  ponctuées  T  V  K,  &  le  gauche  ponCtué  7-8 fur  le  plan 
de  niveau  ,  provient  des  perpendiculaires  noires  de  N  RS  L 
X  T  V  Sc  ia  ligne  noire  Y  provient  des  perpendiculaires  pon¬ 
ctuées  N  V  LKXT  ,  cette  ligne  ne  paroît  que  lorfque  la 
piece  eft  d'équàire.  On  voit  que  les  lignes  courbes  cintrées 
en  creux  proviennent  des  perpendiculaires  N  L,!a  ligne  courbe 
X  V 1  eft  parallèle  à  8H  §£  la  ligne  courbe  Z9  eft  parallèle  a BM» 
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CHAPITRE  XIII, 

Des  Plafonds  de  cm  fées  ou  portes  qui  fe  fon^avec  embrasures 
droites ,  ou  fans  embrasures  au  milieu. 

Planche  18- 


CE  s  fortes  de  Plafonds  font  affez  communs  dans  les  bât 
timens  &c  autres  lieux,  c’efl>à-dire,  comme  des  arcades 
cTEgliie ,  où  on  leur  ôte  leurs  ogives  pour  donner  plus  de  grâce 
aux  arcs,  à  des  Autels  >  &;  à  des  Oeuvres ,  leur  donnant  leur 
plein  ceintre  ou  furbaiffé. 

Sera  fait  le  plan  A  BEF,  &:vous  ajouterez  Fépaiffeur  de 
vos  embrazements  AGEIFLHB  ,  S>C  vous  terminerez  les 
largeurs  de  vos  chans  ê£  profils  comme  de  GPINLSHR; 
&C  pour  avoir  les  gauches  de  votre  courbe,  vous  terminerez 
vos  arcs  19-4  provenans  des  points  I  L  :  (  on  voit  que  les  li¬ 
gnes  courbes  XI  proviennent  des -tableaux  ;)  Sc  Vous  élève¬ 
rez  des  perpendiculaires  jufqu  à  l’orifontale  2,  Y  provenans  des 
points  LMSRQH,&où  elles  touchent  aux  points  4-5- 6-7, 
vous  élèverez  vos  lignes  courbes  à  fextremité  du  point  T  > 
enfuite  vous  élèverez  votre  ligne  courbe  2-3  provenant  de  B. 
qui  fera  fépaiflêur  de  vos  matières  qui  feradonnée  à  chaque 
ligne  courbe  ,  &  par  ce  moyen  vous  aurez  tous  les  gaüches 
des  courbes  pour  les  plafonds  fans  embrazure  au  milieu ,  §£ 
ceux  où  il  y  aura  de  l’embrazure  *  vous  les  prendrez  jufte 
fur  la  place  que  vous  marquerez  fur  votre  plan,  comme  le 
mon  rie  Z-8~9  :  vous  éleverez  des  perpendiculaires  du  même 
ordre  ci-deflus  jufqu  aux  points  16-17-18-19,  6 C  vous  pren¬ 
drez  de  Z  à  C  que  vous  porterez  de  12  à  15  $  8£  vous  tire¬ 
rez  la  ligne  courbe  15-16  provenant  de  G  ;  enfuite  vous  pren- 
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drez  de  Z  à  io  que  vous  porterez  de  15  à  14 ,  &  V0Us  tircr£?-f 

la.  ligne  courbe  17-14  provenant  de  O  5  puis  vous  prendrez 
de  8  à  9 ,  que  vous  porterez  de  nà  13  ,  8c  vous  tirerez  la 
ligne  courbe  13-19 , &;  de  fuite  vous  tirerez  celle  V  D  pro¬ 
venant  ae  A  qui  fera  lepaillèur  de  votre  première  courbe 
8c  vous  ajourerez  à  toutes  les  lignes  courbes  les  épaifl'eurs 
de  la  meme  façon  3  8c  par  ce  moyen  vous  aurez  tous  les 
gauches  de  vos  courbes ,  8c  lorfque  vous  aurez  marqué  vos 
epaillêurs  a  chaque  ligne  courbe  :  vous  préparerez  vos  ma¬ 
tières  comme  vos  élévations  le  requièrent ,  8c  vous  tranche¬ 
rez  le  bois  que  vous  aurez  de  trop  de  u  à  13  ,  de  19  à  18,  de 
14  a  15 ,  de  17  à  16  :  8c  pour  lors  vous  aurez  le  débillarde- 
ment  de  vos  courbes.  A  l’égard  de  ceux  où  il  n’y  a  point 
d’embrazure  5  vous  trancherez  de  4  à  5,  de.6  à  7  ,  en  ve¬ 
nant  a  rien  aux  points  TV  Je  lardé  le  relie  à  la  conduite  de 
1  Ouvrier. 
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CHAPITRE  XIY. 

X)e  U  tour  ronde  propre  pour  les  Menmfien  ,  Marbria 

Charpentiers . 


Planche  i^ft> 

IL  eft  afïèz  ordinaire  aux  Ménuifiers  dans  la  pratique  dt 
ces  fortes  de  tours  rondes,  quils  appellent  communemen 
cintre  fur  ie  plan  bc  élévation  ,  de  ne  fe  fervir  de  la  réglé 
ou  trufquin  que  lorfque  leur  piece  eft  préparée  Si  cintree 
fur  1  élévation  ,  6C  de  rouller  ces  fortes  d’outils  a  pointes 
fur  des  calibres  pour  les  ceintrer  en  plan  :  quelque  fois  ils 
fe  fervent  d'autres  trufquins  avec  une  pointe  5,  d'autres  font 
une  boëte  d'aflèmblage  pour  executer  ces  fortes  d  ouvrages  : 
ee  n  eft  pas  que  je  Veuille  blâmer  ces  fortes  de  méthodes  , 
mais  comme  il  me  paroît  y  avoir  un  peu  trop  d  embarras  > 
j’ai  jugé  à  propos  d’en  donner  une  plus  facile  a  comprendre» 
Pour  y  parvenir,  tirez  deux  lignes  ,  lune  orifontale,  bC 
l’autre  perpendiculaire  ABÇ  D  ;  marquez  enfuite  votre 
plan  de  niveau  EFGH,&  vous  remarquerez  que  ces  deux; 
points  EG  ou  FH  *  eft  fépaiffeur  terminée  pour  des  cor- 
niches  ou  archivoltes ,  dont  les  points  EGF  H  eft  la  lon¬ 
gueur  du  plan  terminé  tendant  au  centre  1  :  cela  fait,  vous 
terminerez  la  largeur  de  votre  profil  E  à  I  ,  ou  de  F  a  L? 
enfuite  vous  tirerez  votre  ligne  courbe  d  élévation  de  M  a  N> 
gc  vous  diviferez  cette  ligne  en  autant  de  parties  que  vous 
voudrez  &  le  plus  également  que  vous  pourrez..  Celle-ci 
étant  divifée  en  quatre  parties  des  points  marquez  NOPQ/f 
vous  éleverez-  des  perpendiculaires  opq  traverfant  votre  ori¬ 
fontale  ,  quelle  touche  à  la  ligne  courbe  du  plan  E  I  Lf 


pour  le  R  evcfiement  des  Voûtes ,  &c. 
aux  points  marquez  R  S  T  ,  8c  vous  tirerez  des  lignes  tcv- 
dantes  au  centre  z  qui  traverferont  lepaifteur  de  votre  ma 
tiere  feulement ,  8c  qu’  elle  touche  à  la  ligne  courbe  G  H  au- 
points  marquez  KX  Y  ,  &  de  ces  points  vous  tirerez  des 
perpendiculaires  qui  font  les  lignes  ponéluées  ,  pujs  vons 
prendrez  la  hauteur  de  la  perpendiculaire  Z  O  de  deflus 
1  orilontale  A  B  que  vous  porterez  fur  la  perpendiculaire 
pondtuee  de  &  a  3  :  &  du  point  3  au  point  O  ,  vous  ti- 
rerez  une  ligne  parallèle  a  1  orifontale  ,  8c  pour  les  autres 
de  meme  ,  du  point  P  à  4 ,  &  de  Qà  5  5  &  de  ces  points 
5  4  3  N ,  vous  é lèverez  votre  ligne  courbe  qui  eft  le  pre¬ 
mier  gauche  de  la  tour  ronde  5  puis  vous  tirerez  votre  li¬ 
gne  courbe  A  C  parallèle  àcJ.le  de  E  5  4  3  N  ,  &  vous  tire¬ 
rez  1  autre  ligne  courbe  C  6  parallèle  à  celle  M  Q  P  Q  N 
l'élévation  dont  on  vient  de  faire  l’operation  vous  enlei- 
gne  le  développement  de  ladite  tour  ronde  :  mais  pour 
la  préparation  de  votre  piece  qui  eft  la  moitié  de  la  four 
ronde ,  vous  tirerez  une  ligne  diagonalle  de  G  à  7  ,  &  du 
point  7  vous  éleverez  une  perpendiculaire  7-8-17  coupant 
à  angle  droit  ;  8c  des  points  9-10-11  vous  éleverez  des  per¬ 
pendiculaires  parallèles  à  celles  7-8-17  ;  enfuite  vous  pren- 
diez  fur  votre  élévation  la  hauteur  de  la  perpendiculaire  du 
milieu  ,  du  point  xz  au  point  N  ,  que  vous  porterez  fur 
votre  plan  du  point  7  au  point  8,  8c  pour  les  autres  de  mê¬ 
me  de  3  à  &  ,  que  vous  porterez  de  9  à  13  ,  8c  de  a  à  ,4 
que  vous  porterez  do  ,o  4 ,  &  de  /à  ^ “ot  porrt 

rez  de  xi  a  V  ;  &  de  ces  points  ¥-15-13-8,  vous  tirerez  la 
ligne  courbe  ,  8c  vous  ajoûterez  la  largeur  de  votre  profil 
du  point  N  a  C,  que  vous  porterez  de  8  à  i7  3,  ainfi  Vous 
tirerez  votre  ligne  courbe  du  point  17  à  G  parallèle  à  celle 
8-20 , 8c  par  ce  moyen  vos  plans  feront  parfaits. 
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PRATIQUE 

Tour  l’execution  de  la  tour  ronde  fur  le  flan  de  biais. 

La  ligne  diagonalle  ponauée  marquée  8-zo  ,  &  celle 
,9  ^  vous  reprffente  la  maffe  ou  largeur  de  votre  mat.ere, 

8-19  vous  1  P  >a  ,  befoin  de  matière  que  des 

P  ouvrier  doit  obleivet  ,  q  épaiffeurce  font 

points  marquez  fi  Ion  ne  veut  point 

les  deux  lignes  ponctuées  t  z  >  roller  fe- 

metcre  les  eroffcurs  de  toute  la  mafte ,  on  peut  coller  le 

Ion  que  les  plans  le  montrent.  Il  lera  donc 

fiiivant  les  lignes  courbes  zo-8  ,  &  1  autre  ligne  G  7  ,  ou 

fz ,L  if  . S k 

nom-  les  remarquer  fur  la  malle  ,  comme  le  montre  la  H 
o-ure  première  ,  où  font  marquées  les  perpendiculaires 

expliquées  au  calibre  lorfqùil  eft  fur  fon  P  an  J  *a 
marquée  AB' de  ladite  Figure  eft  celle  de  la  coupe  tiree 
fur  \  plan  de  biais  marquée  au  point  G  zo  ,  qu  il  faut 
couper  bien  quarrement  ,  dont  le  joint  eft  reprefente  a  a 
Figure  z.  marquée  A.  Il  faut  donc  retourner  ces  perpendi¬ 
culaires  fur  les  côtez  de  ladite  piece  ,  comme  vous  le  mon¬ 
tre  laFigurez.  qui  font  les  lignes  marquées  A  B  G  DE.  Pour 
avoir  les  lignes  ponctuées  F  H  comme  les  autres  fi  le  plan 
en  donne  de  pareilles  ,  vous  prendrez  une  faufle  equaire  5 
dont  vous  pôferez  une  des  jambes  le  long  de  la  ligne  pon- 
71  E  xi  fur  le  plan  de  niveau  ,  te  ouvrir  l’autre  jambe 

le  long  de  la  perpendiculaire  CD  que  vous  potteiez  a  vo¬ 
tre  Figure^,  du  point  F  au  point  G  ,  &  ainfi  pour  les  au- 

tlCIl  eft  queftion  de  fçavoir  à  quoi  font  utiles  ces  lignes  dia¬ 
gonales  H  G  F ,  elles  font  parallèles  à  celles  du  plan  de  ni- 
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veau  ,  qui  traverfent  la  ligne  marquée  au  point  21  V7- 
T  YS  X:  RKI. 

Remarquez  que  la  ligne  courbe  ponétuée  à  la  Figure  x. 
eft  parallèle  à  celle  du  dehors  du  plan  7  G  5  6 c  faites  atten¬ 
tion  que  le  point  G  à  ladite  ligne  ponétuée  de  la  Figure  2. 
eft  Fépailfeur  de  votre  piece  terminée  ,  que  ledit  point  eft 
l’endroit  où  Ton  doit  pofer  la  fauflfe  équaire ,  comme  je  viens 
de  T  expliquer  ci-deftus  ,  qui  vous  donne  lefdites  lignes  dia- 
gonalles. 

Cela  fait *  vous  poférez  votre  calibre  pour  tracer  vos  lignes 
courbes  ,  &c  vous  trancherez  toute  la  matière  que  vous 
aurez  de  trop  tant  en  dedans  qu’en  dehors  ,  &C  pour  lors 
votre  piece  fe  trouvera  eoqame  la '  Figure-^.  &  vous'  re- 
tournerez  toutes  vos  lignes  comme  vous  le  montre  ladite 
Figure.  Faites  encore  attention  qu’on  peut  fe  difpenfer  de 
marquer  les  lignes  de  la  Figure  2.  qui  font  reprefentées  fur 
le  chan  étant  marquées  fur  le  calibre  5  je  ne  les  ai  marquées 
ici ,  que  comme  (î  la  piece  étoit  en  plein  pour  en  donner 
la  preuve  ,  &C  faire  connoître  qu’il  fera  neceflaire  de  les 
retourner  >  lorfque  votre  piece  fera  parallèle  à  la  Figure  3. 
qui  font  les  lignes  i-x-j-4-5-6,  parce  que  Futilité  de  cefdites 
lignes  fert  pour  tirer  les  lignes  courbes  formant  leur  tour 
ronde  avec  leur  épailTeur  *  comme  il  va  être  expliqué. 

Pour  tirer  les  lignes  courbes  du  plan  formant  fa  tour 
ronde,  comme  il  peut  être  vrai  que  la  piece  ne  feroit  point 
en  mafte  comme  vous  le  montre  le  plan  par  les  lignes  pon¬ 
ctuées  E  21-22-23  ;  on  coupera  les  deux  bouts  bien  aplom 
&  d equaire  5  qui  font  les  lignes  ABCD  que  vous  mon¬ 
tre  la  Figure  4.  enfuite  vous  pôferez  votre  calibre  d  élé¬ 
vation  fut*  lefdites  coupes  ABCD,  comme  vous  le  mon¬ 
tre  la  Figure  5.  au  point  E  F  où  font  marquées  vos  per- 
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pendiculaires ,  comme  il  eft  expliqué  ,  qui  font  les  lignes 
ILMNGH  ,  vous  prendrez  fur  votre  plan  de  niveau  à 
la  ligne  pon&uée  E  ai  avec  un  compas  du  point  14.  au 
point  T  que  vous  porterez  à  la  ligne  I  L  de  la  Figure  5. 
&C  du  point  au  point  S  que  vous  porterez  de  M  à  N, 
toujours  de  la  Figure  5.  ô£  du  point  16  au  point  R  que 
vous  porterez  de  G  a  H. 

Remarquez  qu’il  faut  porter  toutes  les  longueurs  des 
fufdites  lignes  deflüs  àc  deffous  lefdits  points  L  M  H  de 
la  Figure  5.  ou  des  points  du  plan  de  niveau  RS  T  ,  vous 
tirerez  une  ligne  courbe  à  la  main  deffus  deflous  ,  SC 
vous  trancherez  toute  la  matière  que  vous  aurez  de  trop , 
&  pour  lors  vous  aurez  El  R  S  T  ai.  Pour  avoir  les  épail- 
feurs  de  votre  piece ,  vous  fuivrez  le  même  ordre  de  ai  à  7  » 
de  T  Y  ,  Sc  ainfi  des  autres  >  ÔC  pour  lors  votre]  piece 
fera  terminée. 
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CHAPITRE  XV. 

Des  Courbes  rampantes  fur  toutes  fortes  de  plans  réguliers 

ou  irréguliers . 

Planche  10. 

J’Ai  remarqué  dans  le  Traité  de  la  Courbe  rampante 
de  quelques  Auteurs  qui  difent  que  Ton  peut  faire  tou- 
tes  fortes  de  plans  tant  réguliers  qu’irreguliers  ;  ils  enfei- 
gnent  par  leurs  principes  que  les  lignes  des  gauches  ou 
échifres  qui  croifent  ,  doivent  partir  de  l’extremité  du  de¬ 
dans  de  la  courbe  rampante  >  mais  ayant  fait  la  preuve  de 
leur  operaiiuu  j’ai  icmarcpc  (  far  plufieurs  plans  irrégu¬ 
liers  tels  que  celui-ci  qui  eft  demi  ovale  )  quils  fe  font 
trompez  ,  que  la  courbe  fe  trouve  eftropiée  dans  fou 
flanc  :  il  faut  que  les  fufdites  lignes  foient  prolongées  plus 
que  de  l’extremité  du  dedans  &C  du  dehors.  Ce  qui  caufe 
cette  difficulté  ,  font  les  têtes  de  l’ovale  qui  font  plus  con¬ 
caves  que  les  flancs  ;  ceux  qui  en  feront  en  grand  ou  petit, 
traceront  leurs  marches  fur  la  courbe  débiüardée  feulement, 
ils  en  verront  la  vérité  >  8c  l’experience  la  leur  fera  mieux 
voir  que  la  plume  ne  le  peut  expliquer  ,  ni  le  trait  le  faire 
connoitre.  Je  vous  avertis  auffi ,  que  lorfque  les  efcaliers 
ne  feront  que  de  fix  ou  fept  marches ,  il  faudra  eu  ajoûter 
une  en  contre-bas 5  ôc  lorfque  le  nombre  en  fera  plus  grand, 
on  en  ajoûtera  deux  par  rapport  au  colimaçon  8C  pilaftre 
qui  fe  trouvent  ?  les  porter  au  bas  de  l’efcalier. 

Je  vous  avertis  encore  ,  quant  à  la  divifion  de  vos  mar¬ 
ches  fur  le  plan  de  niveau  ,  que  les  pilliers  ou  jours  des 
efcaliers  fe  trouvent  ovales  ou  berlon^s  :  l’on  divifera  les 
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deux  lignes  combes  inferieures  en  deux  parties  égales  de  I  à 
D.  Or  cette  ligne  du  milieu  étant  parallèle  aux  deux  au¬ 
tres,  ce  fera  cette  ligne  qu’il  faudra  divifer  ,  étant  le  milieu 
du  giron  des  marches  ,  ce  qui  eft  expliqué  ci-apres  au 
Chapitre  XVI.  Planche  ir. 

Pour  entrer  en  pratique  ,  fera  tirée  une  ligne  orifontale 
AB  ,  puis  vous  éleverez  une  perpendiculaire  CD  coupant 
à  angle  droit  ,  &  vous  difpoferez  la  grolfeuF  de  votre  pil- 
lier  ,  fi)it  en  quatre  rond  ou  ovale  ,  comme  le  prefente 
la  maife  fur  le  plan  de  terre  marquée  E  5  ou  noyeau  fup* 
pofé  pour  recevoir  les  marches  >  enfuite  vous  difpoferez 
votre  plan  qui  eft  la  ligne  courbe  G  H  :  vous  ajoûterez 
enfuite  Pépaiftcur  de  votre  bois  s’il  s’agit  de  menuiferie. 
Vous  obferverez  le  même  ordre  pour  la  charpente  5 c  pour 
la  pierre  ,  &c  vous  marquerez  pour  l’épaifïeur  LG,  ou 
H  N  qui  fera  parallèle  a  la  ligne  courbe  GH  ,  §£  vous 
divi  ferez  Fane  des  deux  lignes  courbes  en  autant  de  par¬ 
ties  que  vous  voudrez  ,  &  ce  foa  le  nombre  de  vos  marches 
comme  vous  le  voyez  par  cette  Figure  &  divifée  en  fix- par¬ 
ties  égales  marquées  au  point  H  R  q  I  P  O  G  tendantes  au 
centre  marqué  E.  Cela  fait  vous  jugerez  des  hauteurs  de 
chaque  marche  comme  vous  le  reprelènte  l’élévation  mar¬ 
quée  des  points  1-2.-3-4-J-6  que  vous  tirerez  parallèle  à  l’o- 
ïilontale  AB  :  vous  éleverez  enfuite  la  ligne  rampante  de 
la  première  marche  à  la  fixiéme  du  point  S  au  point  T  > 
&  des  perpendiculaires  parallèles  à  eclie  C  D  du  dedans 
de  vos  marches  des  points  GOPIQRH  ,  &  celles  des 
dehors  L~i8  V  X  M  Y  Z  N  touchant  à  l’orifontale  A  B  juf* 
qu’à  la  ligne  rampante  7-14  ;  &  d’où  elles  touchent  vous 
éleverez  des  perpendiculaires  parallèles  à  celle  C  16-19  * 
puis  vous  prendrez  avec  un  compas  fur  le  plan  de  niveau 
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de  D  à  I  que  vous  porterez  fur  la  diagonalle  du 
pointC  à  1 6>&C  pour  l’épaifleur  de  votre  matière,  vous 
prendrez  la  longueur  de  D  à  M  que  vous  porterez  du 
point  C  à  19 ,  SC  ain Ci  des  autres  ,  comme  de  L  à  18  que 
vous  porterez  de  7  à  19.  En  fuite  de  G  V  que  vous 
porterez  de  8c  à  11  5  11  O  que  vous  porterez  de  8  à  133 
&C  de  14  à  X  que  vous  porterez  de  9  à  16  5  8c  de  15  à 
P  que  vous  porterez  de  10  à  38  5  8c  ainfi  des  au¬ 
tres  qui  fe  trouveront  pour  lors  parallèles  entre  clics; 
par  ces  points  S-ij~38-i6  T  ,  vous  aurez  votre  ligne 
courbe  du  dedans  ;  8c  des  points  7-19-2,1-16-19  8c  14 , 
vous  aurez,  votre  lignccourke  du  dehors  qui  termine¬ 
ront  votre  calibre. 

Pour  avoir  la  coupe  de  ladite  courbe  5  vous  ti¬ 
rerez  une  diagonalle  de  S  à  19  ,  idem  de  T  à  18 
qui  fe  trouvent  parallèles  à  celles  du  plan  de  G  à  18, 
ou  à  celles  H-15  :  8c  pour  avoir  les  gauches  de  vo¬ 
tre  courbe  ,  vous  les  prendrez  de  marche  en  mar¬ 
ches  ,  c’eft  à  dire  s  d’angle  en  angles  ,  comme  vous 
le  montrent  les  lignes  courbes  ponétuées  qui  croi- 
fent  ,  à  commencer  par  la  ligne  du  dedans  du  point 
T  au  point  30-  31-31-  33  «  34  8C  35  *  &  pour  les  gau¬ 
ches  du  dehors  à  commencer  du  point  4 6  aux  points 
36-37-31-9&:  S  5  ainfi  le  tout  fe  trouve  ter¬ 
miné. 

a  r  égard  des  Figures  irregulieres  comme  celle-ci  * 

F»  •  *  • 
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demi  ovale  ,  vous  tirerez  une  parallèle  à  celle 
7-14,  vous  ferez  une  fécondé  divifion  pour  l’élé¬ 
vation  de  vos  marches  (  comme  il  eft  d’ufage  que 
Ion  ne  donne  que  fix  pouces  de  hauteur  de  cha¬ 
que  marche  )  à  la  première  vous  nen  donnerez 
que  quatre  SC  demie  y  qu  elle  foie  plus  haute  ou 
plus  baffe  ,  vous  fuivrez  toujours  la  même  propos 
tion.  Enfuite  vous  diviferez  le  refte  en  cinq  par¬ 
ties  égales- ,  comme  vous  le  montrent  44-43-42- 
41-40-46  y  6 C  d’angle  en  angle  vous  marquerez 
vos  échifFres  du  dedans  ÔC  du  dehors  qui  feront 
graciêufes  &Ç  fans  jarets.  Cela  fait-  „  vous  marque¬ 
rez  l’élévation  de  vos  marches  fur  votre  échifre  > 
comme  vous  le  montrent  les  points  47-5^-57- 
^8- 59-60-61-8C  53.  L’on  voit  que  les  perpendicu¬ 
laires  des  fufdits  points  ne  tombent  plus .  aplom  de 
celle  des  élévations  y  ce  qui  caufe  cette  erreur  c’eft  la 
partie  que  nous  avons  empruntée  fur  la  première 
marche  :  ainfi  Ton  fuivra  toujours  le  même  ordre  à 
ceux  où  il  y  aura  un  plus  grand  nombre  de  mar¬ 
ches,  Cette  méthode  que  je  viens  de  décrire  eft 
très-utile  aux  Tailleurs  de  pierre  ÔC  eux  Charpen¬ 
tiers. 

Quant  au  Menuifecs  qui  font  ordinairement  les 
rampes  des  Chaires  de  Prédicateur  fuivront  le  même 
ordre  décrit  ci-delfus  ?  pour  avoir  féchifffe  ,  dans 
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laquelle  font  affemblez  les  marches  ;  vous  marque¬ 
rez  la  largeur  totale  de  votre  rampe  comme  de  44 

a  47  "45  a  48  -41  a  49  -  41  à  50  j  ainfî  des  autres  , 
&  des  points  47-48-49-50-51-51-55  ,  vous  mar¬ 
querez  votre  ligne  de  gauche  qui  eft  celle  du  de¬ 
hors  :  l’on  fuivra  le  même  ordre  à  celle  du  de¬ 
dans  qui  lera  la  ligne  fur  laquelle  l’on  marquera 
1  élévation  des  fufdites  marches.  Cela  fait,  vous 
releveiez  ladite  echifre  comme  le  montrent  les  deux 
lignes  ponctuées  54  &  55.  La  raifon  eft  qu’il  faut 
que  la  rampe  foit  plus  large  à  k  perpendiculaire 
du  milieu  qu’aux  teftes  de  l’ovale  ,  rapport^aiTmem- 
bre  d’archiceéhrre  Sc  élévation  des  paneaux.  Je  laifTe 
le  tout  au  genie  de  l’ouvrier. 

Avant  que  d’entrer  en  pratique  de  l'execution 
il  eft  bon  de  faire  attention  à  la  longueur  touil¬ 
le  de  la  courbe  rampante  ,  lorfque  l’on  aura  ter¬ 
miné  la  largeur  du  profil  de  ladite  courbe  ,  on  la 
marquera  orifontalement  fur  l’élévation  ,  ou  pour 
mieux  le  donner  a  entendre  ,  fuppofons  qu’elle  a 
delà  largeur  depuis  la  perpendiculaire  47  jufqu’au 
point  iz  orifontaîlement  ;  par  confcquent  ladite  rampe 
fera  plus  longue  de  iz  à  47  ,  qu’elle  n  eft  marquée  fur 
le  paneau  de  7  à  14  ,  comme  il  fe  voit  par  la  Figure 
première. 

Pour  entrer  en  pratique  *  vous  lèverez  un  ca~ 
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libre  fur  votre  courbe  d’élévation  ou  vous  marque¬ 
rez  toutes  les  perpendiculaires  ,  tant  du  dehors  que 
du  dedans  qui  tombcne  à  angles  droits  fur  la  ligne 
rampante.  Remarquez  que  pour  le  débillardement  de 
la  courbe  rampante  ,  il  faut  pôfer  une  faufle  equaire 
le  long  de  la  ligne  perpendiculaire  N  14  ,  8c  du 
point  14  fermer  l’autre  jambe  le  long  de  la  diago- 
nalle  qui  vous  montre  un  angle  aigu  que  vous  por¬ 
terez  fur  le  plat  de  votre  piece  »  comme  vous  re_ 
prefente  Ja  Figure  première  ,  dont  les  deux  orifonta- 
ks  i-z-3-4  reprefentent  les  parallèles  N  14  ,  8c  les 
diagonalles  1  -  4  -  z  -  3  reprefentent  les  parallèles  des 
rampantes  7-14  ,  &  vous  pôferez  votre  calibre  aux 

extremitez  i-z- 3-4,  ^era  ^e.  ^e^*us 
fous  de  votre  piece  ,  &C  vous  tracerez  vos  lignes 
courbes  ,  tant  du  dedans  que  du  dehors  ,  8 C  vous 
trancherez  toute  la  matière  que  vous  aurez  de  trop; 
ôt  pour  lors  votre  courbe  deviendra  femblable  a 
la  Figure  z.  Cela  fait  vous  éleverez  fur  votre  ma¬ 
tière  débillardéc  les  perpendiculaires  tant  dli  dehors 


que  du  dedans  ||  comme  vous  le  montre  la  Fi¬ 
gure  z.  marquée  au  point  H  G  F  E  D  C.  On  ob- 
fervera  que  la  ligue’  courbe  de  la  Figure  z.  marquée 
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au  point  C  H  reprefente  l’arefte  ou  fuperficie  de  la  matière. 

Pour  avoir  les  gauches  ou  équaires  de  votre  courbe 
débil Lardée  ,  vous  prendrez  les  hauteurs  des  points  35  à  S  s 
34  à  8  ,  33  à  10  ,  51  à  €  ,  31  à  11  ,  3©  à  13  ,  que  vous 
porterez  aux  lignes  perpendiculaires  marquées  fur  votre 
piece  de  la  fuperficie  de  votre  courbe  parallèle  à  la  ligne 
rampante  7-14  qui  fera  le  gauche  du  dedans  ;  8c  pour 
ceux  du  dehors  vous  prendrez  de  39  à  7  ,  de  35  à  8c  , 
8c  de  9  à  l’orifontale  33,  de  51  à  G,  de  37  à  îz  ,  de  3 6 
à  l’orifontale  46  ,  8C  de  46  à  14  ;  8 C  de  tous  les  points 
que  vous  aurez  ,  vous  marquerez  à  la  main  vos  lignes 
courbes  qui  croifent  ,  8c  vous  trancherez  toute  la  matière 
jufqu’à  la  fufdite  ligne  ,  8C  pour  lors  votre  piece  fera  ter¬ 
minée  pour  les  figures  régulières  ,  c’eft-à-dire  demi  ou 
quart  de  cercle.  Quant  aux  figures  irregulieres  pour  tra¬ 
cer  les  fufdits  gauches  ,  vous  prendrez  de  K  à  44  que 
vous  porterez  à  la  perpendiculaire  N  14  pour  le  dehors 
enfuite  vous  prendrez  de  43  a  45  que  vous  porterez  a  la 
fécondé  ligne  du  dehors  3 6  Z  ;  puis  vous  prendrez  de  F  à  i8: 
que  vous  porterez  à  la  fécondé  perpendiculaire  du  dedans' 
13  R ,  (  on  voit  que  c’eft  le  même  ordre  de  ci-deffus  )  8c  vous- 
trancherez  toute  la  matière  de  trop  ;  par  ce  moyen  votre 
rampe  deviendra  parfaite  ,  égale  de  largeur  &C  fans  jaret 
dans  le  flanc. 
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CHAPITRE  XVI. 

Des  Plafonds  de  Rampe  d'efcalier  pour  le  recouvrement  des 

marches  par  le  dejfous. 

Planche  n» 

JE  n'ai  trouvé  aucun  Auteur  qui  ait  traité  de  ces  fortes 
de  Plafonds  ou  revêtiffement  des  marches  par  deffous, 
mais  ayant  examiné  leur  utilité  propre  à  certains  efcalicrs 
&  Chaires  d'Eglife  ,  c  eft  ce  qui  m'a  engagé  d'en  mar¬ 
quer  ici  une  épure  par  une  courte  defcription  du  trait  > 
étant  le  même  ordre  de  la  courbe  rampante. 

On  voit  deux  courbes  differentes  reprefentées  par  cette 
Figure  A  B  >  il  eft  facile  au  leéleur  de  voir  que  cette 
courbe  marquée  A  provient  de  la  courbe  du  plan  mar¬ 
qué  E  8  ,  qui  eft  celle  qui  entre  dans  la  grande  courbe 
où  font  affembiées  les  marches  >  de  celle  marquée  B.  pro¬ 
vient  de  la  courbe  du  plan  marqué  D  F  qui  eft  celle 
qui  recouvre  fur  le  limon  3  le  diamettre  M  N  eft  la  grof- 
feur  du  piliier  fuperficieilement  de  la  ligne  courbe  mar¬ 
quée  O  eft  fuperficieilement  le  dedans  du  limon  de  la  courbe 
rampante  qui  reçoit  les  marches  :  on  ne  peut  difpofer  le  plan 
de  terre  qu'on  n'ait  terminé  le  plan  de  la  rampe  ,  comme  je 
l'ai  cité  ci-deffus  en  fuivant  le  même  ordre  de  la  courbe 
rampante  :  l'ouvrier  peut  fe  difpenfer  de  tirer  les  perpendi¬ 
culaires  de  orifontales  à  travers  des  plans  &  élévations  , 
où  il  peut  faire  feulement  des  repaires  aux  lignes  courbes 
&  aux  diagonales.  On  remarquera  que  les  deux  lignes 
courbes  marquées  E  F  font  les  profondeurs  des  affembla- 
ges  marquez  par  les  profils  mz  3  de  de  ces  lignes  qui  ter- 
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minent  le  dehors  de  ^  ces  marches  ,  on  élevera  les  ligne, 
perpendiculaires  julqu’aux  lignes  diagonales  de  l’élévation 
G  H I  L  :  cela  fait  ,  de  la  ligne  E  F  vous  ajoûrerez  vos 
largeurs  de  profil  E  8-F  D  ,  comme  vous  le  montrent  les 
points  1-2.  qui  font  les  lignes  du  devant  des  marches  mar¬ 
quées  8  ,  d’où  vous  éleverez  les  lignes  perpendiculaires 
julqu’aux  lignes  d  élévations  G  H  I  L  parallèles  à  celles  des 

dehors  ,  les  quatre  lignes  mixtes  3 -4-5-6  font  les  gauches 
des  courbes  ,  P  QJR.  S  font  les  arazemens  des  paneaux. 

Je  aie  paile  point  de  la  maniéré  dont  on  doit  trouver 
les  lignes  obliques  ou  diagonalles  avec  leurs  gauches,  d’au¬ 
tant  qu’il  eft  énoncé  dans  la  pratique  de  la  courbe  ram¬ 
pante  qu’elles  proviennent  de  marche  en  marches  }  voila 

en  peu  de  mots  en  quoi  confifte  le  revêtilfement  des 
marches. 
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CHAPITRE  XVII, 

Autre  Pratique  four  les  ramfes  d’efcalier  fur  un  flan 

ovale  (S  autres  Plafonds, 

V  -  . 

Planche  it? 

PAr  cette  pratique  nous  retrouvons  la  même  erreur 
dont  nous  avons  parlé  au  Chapitre  precedent  de  la 
courbe  rampante  fur  les  plans  irréguliers  au  fujet  de  l’é- 
chifre  ou  gauche  ,  comme  le  montrent  les  lignes  pon¬ 
ctuées  14  zj.  Ce  qui  nous  montre  qu’il  ne  faut  pas 
s’arrêter  aux  hauteurs  précités  des  marches  *  bien  qu’elles 
nous  y  conduifent  toujours  pour  avoir  ces  fortes  de  lignes, 
ëC  à  nous  d’y  conduire  la  main  à  Y  œuvre. 

Pour  entrer  en  pratique,  fera  fait  le  plan  de  votre  efcalier 
A  B  CD  EF  GH  rond  ou  ovale  ,  comme  vous  le  montre 
Cette  Figure.  H-IFLEMGN  vous  montre  lepaiflfeur  de 
votre  courbe  rampante  qui  reçoit  vos  marches.  AB  CD 
Vous  montre  la  ligne  courbe  inferieure  du  mur  qui  reçoit 
l’autre  bout  des  marches  ,  qui  eft  leur  giron  le  plus  large. 
O  P  vous  montre  la  ligne  courbe  ponctuée  qui  eft  le 
milieu  de  vos  marches.  Il  faut  divifer  cette  ligne  en  au¬ 
tant  de  parties  que  vous  aurez  des  hauteurs  de  marches. 
Idem  la  ligne  Ë  F  G  H  comme  il  eft  marqué  en  cette 
figure  en  fix  parties  égales  pour  la  moitié  du  plan  ,  com¬ 
me  le  montrent  les  points  O  E  QR  V  S  XF  T  Y  Z  &£  H  P. 
Pour  avoir  vos  lignes  courbes  ,  ralongez  celle  du  dedans 
&  du  dehors  Sc  vos  échifres  s  vous  éleverez  vos  perpen¬ 
diculaires  pondyées  des  points  ERSpTScH  au  travers 
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du  plan  6 c  élévation.  Idem  celles  du  dedans  des  marches 
de  la  courbe  des  points  MIiL  3-4-I.  Cela  fait  ,  pour 
avoir  vos  lignes  courbes  rampantes  ,  vous  terminerez  les 
hauceurs  de  vos  marches  comme  il  eft  marqué  à  la  Fi¬ 
gure  à  côté,  ou  autrement.  Pour  avoir  celle  du  dehors, 
vous  éleverez  la  diagonalle  5  &C  6  à  la  hauteur  des  mar¬ 
ches  que  vous  aurez ,  comme  en  cefte  Figure  en  fix  hau¬ 
teur  des  marches  :  vous  voyez  où  touchent  les  perpen¬ 
diculaires  pon<5tuées  à  la  diagonalle  j  &C  6  aux  points 
7-8-9-10-11  ,  vous  les  renverrez  d'équaire  ou  autrement 
orifontale  fur  ladite  diagonalle  :  cela  fait  vous  prendrez 
avec  un  compas  de  H  à  ôc  que  vous  porterez  de  11  à  iz  > 
<en fuite  vous  prendrez  T  17  que  vous  porterez  de  10  à  13. 
Idem  F  10  que  vous  porterez  de  9  à  14  ,  ainO  des  au¬ 
tres.  S~i§  ,  de  8  à  15  >  R  19  ,  de  7  à  16  >  ô£  des  points 
5-12-13-14-15-16-6  s  vous  marquerez  votre  ligne  courbe  :  je 
c  roi  que  Ton  peut  entendre  de  quelle  maniéré  je  m'ex¬ 
plique  pour  trouver  cette  ligne  courbe  >  ainfi  c'eft  le  mê¬ 
me  ordre  à  celle  du  dedans  des  marches  qui  vous  don¬ 
nera  pour  lors  la  ligne  courbe  11-11-13.  Or  ceux  qui 
11e  font  pas  verfez  dans  cette  pratique  ,  ces  deux  lignes 
courbes  peuvent  les  embaraifer  ,  ne  voyant  pas  le  dévelop¬ 
pement  de  la  courbe  rampante  dans  fon  entier  ,  fur  fa 
.  argeur  5  mais  pour  vous  le  faire  comprendre  (  la  ligne 
courbe  5-11-13-14-15-16  &C  6.  eft  comme  qui  diroit  parallèle 
à  celle  du  dedans  des  marches  du  Chapitre  precedent  de 
la  Courbe  rampante  )  6 C  celle  zi-iz-13  parallèle  à  celle 
du  dehors  des  marches  (  c'eft  pour  vous  faire  entendre 
qu’il  ne  faut  qu’une  diagonalle  pour  abréviation  &c  plus 
d'intelligence  pour  les  Charpentiers  &C  Menuifiers). 

Quant  à  la  pratique  des  échifres ,  ou  lignes  des  gau- 
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ches  vous  ferez  attention  que  les  deux  lignes  pon¬ 
ctuées  2.4-15  qui  font  les  lignes  des  gauches  font  mar¬ 
quées  du  même  ordre  de  Marin  Legerefi:  ,  comme  il  eft 
prefcrit  dans  le  Chapitre  precedent  de  la  courbe  rampante, 
comme  le  montre  14-15.  Vous  remarquerez  qu’elles  font 
trop  roides  Sc  même  quelles  font  des  jarets  5  donc  il  ne  faut 
pas  s’arrêter  aux  hauteurs  précifes  des  marches  ,  S c  qu’il 
ïâut  les  adoucir  ,  comme  le  montrent  les  deux  lignes 
noires  16-17  5  elles  fe  trouveront  toujours  juftes  de  hau¬ 
teur  en  les  traçant  fur  votre  courbe  ,  ÔC  bien  obferver  de 
marquer  vos  lignes  aplom  des  dehors  8c  des  dedans  de 
vos  marches  fur  votre  piece  à  débillarder  Sc  débillardée. 
Je  ne  parle  point  de  l’execution  ,  étant  le  même  ordre 
du  precedent  Chapitre. 


I 


four  le  Revefement  des  Voûtes ,  çfc. 


CHAPITRE  X  V  I  I  i, 

j Des  Trompes  fur  l’angle. 

\  — 

Planche  2.3. 

IL  cft  d ordinaire  que  les  Trompes  fe  jettent  en  fail¬ 
lie  èc  comme  en  l’air  fur  des  angles  de  bâtimens  tant 
des  dedans  que  des  dehors  pour  y  pratiquer  des  p adages 
ou  cabinets  de  telle  commodité  qu’on  les  veut  avoir*  ; 
5c  comme  ces  fortes  de  voûtes  ne  font  point  revêtues 
de  mcnuiferie ,  quant  au  dehors  des  bâtimens  ,  il  fe  trouve 
aum  communément  des  mêmes  trompes  pour  des  dedans 
dappartemens  qui  ont  pour  ornement  formant  des  enniches 
en  pendatifs  ,  une  infinité  dans  des  Eglifes  qui  forment  des 
tourelles  ou  Jubez  dans  des  angles  foie  droits  ,  obtus  ,  ou 
aigus  qui  compofent  toutes  fortes  de  triangles  qui  font 
encore  aujourd’hui  revêtus  j  &  comme  ces  traits  ne  font 
point  connus  au  Menuifier  ,  c’eft  ce  qui  m’a  engagé  d’en 
décrire  quelqu  une  dans  ce  Traité  :  lorfqu’on  fouhaitera 
qu  il  fort  de  charpente  ,  les  Charpentiers  y  trouveront 
beaucoup  de  fecours  pour  le  développement  de  leur  piece 
cnA  tour  ronde  droite  ,  ou  fur  toutes  fortes  d’angles  ,  de 
même  pour  le  développement  des  doüelles  ,  comme  il  effc 
expliqué  en  plusieurs  maniérés. 

Quant  a  la  Figure  ci-après  ,  on  remarquera  que  les  li¬ 
gnes  combes  des  vouflois  font  marquées  ici  volonraire- 
ment.  Quant  à  celle  du  milieu  qui  fera  le  même  point 
concentrique  de  toutes  les  autres  lignes  courbes  ,  ou  pour 
mieux  dire  ,  fera  la  meme  ouverture  de  compas.  S.  |es 
plac.s  nç  font  point  Cites  ,  on  marquera  cette  Jr  ne  de 
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maniéré  quelle  contente  la  vue  ,  &.  lorsqu'elle  fera  faste 
on  ajuftera  un  calibre  fur  la  place  a  la  fufaite  ligne  du 
milieu  ,  8c  on  ajoutera  lepaiifeur  de  la  madère  ,  comme 
il  fe  voit  par  les  profils.  Paflbns  à  la  conftruâion  du 

trait. 


Sera  fait  le  plan  ABCD,  où  vous  élèverez  les  deux 
arcs  furbaiffez  D  E  B  F  ,  &C  vous  ajoûterez  fon  épailfeur 
D  G  B  H.  Vous  diviferez  les  fufdits  arcs  D  E  F  B  en  au¬ 
tant  de  parties  qu’il  vous  plaira  ,  comme  il  eft  marqué 
dans  cette  Figure  en  trois  parties  égales  de  D  à-MNE, 
gr  des  fufdites  divifions  vous  eleverez  des  parallèles  a 
E  B  F  D  ,  touchant  feulement  aux  fufdites  lignes  aux 
points  O  P  5  &  des  points  O  P  vous  tirerez  les  lignes 
des  joints  en  rayons  à  l’angle  extérieur  A.  Pour  avoir 
les  gauches  dè  vos  lignes  courbes  D  E  B  F  ,  vous  pren¬ 
drez  la  longueur  de  AC,  que  vous  porterez  de  C  à  Q. , 
8c  vous  tirerez  la  ligne  courbe  E  Q  du  centre  T  ;  puis 
vous  prendrez  de  fuite  A  P  que  vous  porterez  de  P  à  S , 
&C  vous  tirerez  la  ligne  courbe  N  S  du  centre  V  ;  en- 
fuite  vous  prendrez  de  A  O  que  vous  porterez  de  O  R , 
8c  vous  tirerez  la  ligne  courbe  N  R  du  centre  X  ,  Sc 
par  cette  méthode  vous  aurez  les  lignes  courbes  des  joints 
pour  les  paneaux  de  doüelles  du  terme  des  anciens  Maî¬ 
tres.  L’épairfeur  de  vos  profils  étant  terminée  du  der¬ 
rière  ,  vous  tirerez  des  parallèles  à  E  B  D  F  ,  ÔC  des  angles 
droits  pon&uez  ENM  vous  tirerez  la  ligne  courbe  pon- 
&uée  à  rien  au  point  D  $  ôC  pour  ce  qui  eft  des  gauches 
des  traverfes  du  bas  de  la  niche  }  vous  prendrez  de  R  Y 
que  vous  porterez  fur  le  plan  de  O  z  ,  ôc  de  fuite  de 
S  à  Z  que  vous  porterez  de  P  3  ,  &C  de  Q^G  a  C  K  , 
des  points  z-j-K  vous  tirerez  la  ligne  ponéfuée.  Vous 

prendrez 


pour  le  Revejletnent  des  Voûtes ,  cl 
prendrez  les  hauteurs  de  Y  Z  G  touchant  aux  lignes  cour¬ 
bes  RMSNQE  que  vous  porterez  à  chaqtfé  perpendi¬ 
culaire  des  points  O  P  C  qui  vous  donneront  la  ligne 
pon&uée  4.  Payons  au  Chapitre  fuivant  qui  nous  don¬ 
nera  tous  les  moyens  de  parvenir  à  l’execution  de  ces- 
T rompes.  - 
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C  H  A  P  I  T  RE  XIX. 

Des  trompes  fur  les  coins  biais  &  en  niches. 

Planche  z4. 

ON  obfervera  que  ces  Trompes  ont  beaucoup  de 
rapport  aux  precedentes  ,  le  ledeur  pourra  y  avoir- 
recours  s’il  fe  trouve  en  doute  fur  quelque  partie  au  trait 
expliqué  ci-après. 

Sera  fait  le  plan  biais  ABC  dont  la  longueur  de  B  C 
eft  inferieure  à  A  B  ,  vous  éleverez  l’arc  A  D  du  centre 
B  ,  &C  vous  ajoûterez  fon  épaiftêur  de  D  à  K,  &c  vous 
tirerez  K  parallèle  à  A  D  qui  fera  la  moitié  du  centre 
en  élévation  de  l’enniche  5  enfuite  fera  levé  l’arc  ACE 
du  centre  F  5  ajouterez  les  epailïèurs  F  Z  }  tire- 

rez  l’arc  parallèle  à  ACE  ,  l’arc  C  E  eft  l’autre  moitié 

du  centre  de  l’élévation  :  l’arc  A  G  C  reprefente  le  de¬ 
vant  de  l’enniche  par  le  haut  en  parement  ;  ce  qui  la 
compole  font  les  deux  courbes  E  Z  D  K  lorfqu  elles  font 
jointes  enfetnblc  ;  &  l’on  remarquera  que  les  deux  li¬ 
gnes  D  E  deviennent  parallèles  à  l’orifontale  B  G  :  on 
divifera  les  arcs  A  D  C  E  en  autant  de  parties  que  l’on 
voudra  ,  comme  il  eft  marqué  dans  cette  Figure  en  deux 
parties  &  demie  égales  ,  Sc  lorfqu’elles  font  jointes  en- 
femble  elles  en  font  cinq  tendantes  au  centre  B  F.  On 
peut  les  divilèr  ,  mais  cela  n’agit  à  rien  :  defdites  divi¬ 
sons  I  L  N  S  5  vous  éleverez  des  parallèles  à  A  E  C  D 
fur  AE  CD  aux  points  P  O  H  Q  ,  ÔC  defdits  points 

P  O  HQ  fc  produiront  les  lignes  des  joints  en  rayon 
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tendantes  à  l’angle  intérieur  du  plan  au  point  G.  p0^ 
avoir  les  arcs  ou  lignes  courbes  en  creux  Sc  leurs  oail 
ches  pour  les  traverlès  du  bas  ,  Sc  les  deux  combes 
a  élévation  ,  vous  prendrez  de  G  à  B  que  Vous  porterez 
de  B  a  z  ;  &  des  centres  B  ou  F  vous  tirerez  l’Arc  Dz. 

On  fe  fervira  de  la  même  ouverture  de  compas  à  tou- 
tes  les  autres  lignes  courbes  ;  enfuite  vous  prendrez 
des  G  O  que  vous  porterez  de  O  à  R  &  vous  tire¬ 
rez  1  arc  R  I  ;  enduite  vous  prendrez  de  G  P  que  vous 
porterez  de  P  à  M  ,Sc  vous  tirerez  l’arc  L  M  ,  après 
quoi  vous  prendrez  de  G  à  H  que  Vous  porterez  de 
H  a  Y  ,  ÔC  vous  tirerez  l’arc  Y  N  de  G  à  Q  que 
vous  porterez  de  B  ,  Sc  vous  tirerez  l’arc  B  S 

de  cette  maniéré  vous  aurez  toutes  vos  lignes  courbes 
en  creux  pour  les  gauches. 

Pour  y  parvenir  ,  vous  marquerez  vos  chans  &  pro- 
fils  ,  comme  ils  font  marquez  fur  lefdites  lignes  courbes 
ainfi  que  leurs  équaires  du  derrière  de  leur  épailfeur  Sc 
vous  tirerez  des  parallèles  à  DCAE,  &  de  même  aux 
arêtes  des  profils  qui  font  les  lignes  pon<3uées  des  an¬ 
gles  f-6-y-S  ,  Sc  vous  tirerez  à  la  main  ou  au  compas 
les  lignes  courbes  j-6-7-8  à  rien  aux  parties  inferieures 
AC  ,  SC  par  ce  moyen  Vous  aurez  le  développement 
de  vos  courbes.  Les  deux  lignes  courbes  pondluées  ne 
proviennent  que  des  orifontales  ponctuées  ,  on  ne  les  voit 
que  lorfque  les  courbes  font  dans  leur  équaire.  Reve¬ 
nons  aux  gauches  des  traverfes  du  bas  ,  vous  prendrez 
i-z  de  la  courbe  z  D  que  vous  porterez'  fur  votre  plan 
a  1  angle  B  ,  SC  de  fuite  3  à  R  que  vous  porterez  de 
O  a  9  ,  Sc  de  O  M  que  vous  porterez  de  P  à  10  ,  Sc 
defdits  points  B  y-10  Vous  tirerez  la  ligne  courbe  noire 
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Quant  à  la  partie  inferieure  ce  iera  le  même  ordre  3  on 
remarquera  que  les  lignes  courbes  ponctuées  BHOM 
proviennent  des  perpendiculaires  ponduées  ,  &  qu’on 

ne  les  voit  que  lorfque  les  pièces  font  d’équaire  ,  les 
lignes  17-18  proviennent  des  chans  8 C  profils  *  il  les  fau¬ 
dra  marquer  pour  la  facilité  des  paneaux  5  on  remarque¬ 
ra  aufîî  que  nous  avons  fait  deux  operations  dans  cette 
Figure  pour  avoir  les  lignes  courbes  leur  gauche  , 
où  Ton  peut  comprendre  que  ce  n’eft  que  lorfque  les 
plans  font  de  biais  3  &  lorfque  les  deux  cotez  du  trian¬ 
gle  font  égaux  on  ne  fait  qu’une  operation.  PafTons  à  la 
pratique  de  l’execution.  L’hipotenufe  ou  diagonalle  A  11 
&  fa  parallèle  iz  vous  reprefentent  îa  malle  pour  la  lar¬ 
geur  de  votre  courbe  >  &  fa  longueur  de  11  à  13  ,  &C  fon 
epaifleur  eft  ce  que  vous  reprefente  l’hipotenufe  A  G,  8C 
fa  parellele  13  ,  &  des  points  A  13  IC-D  ,  feront  les  cou¬ 
pes  de  la  courbe  qui  fera  bien  d’équaire  3  votre  courbe 
étant  ainfi  bien  préparée  3  vous  achcrez  toute  la  matière 
que  vous  aurez  de  trop  de  l’hipotenufe  A  11  jufqu’à  la 
ligne  courbe  A-6-5  ,  8c  vous  la  mettrez  de  largeur  juf- 
qu’à  la  ligne  courbe  K.  Et  pour  la  ceintrer  fur  fon  plan 
fuivant  la  ligne  courbe  A  G  ,  vous  fuivrez  le  même 
ordre  de  la  tour  ronde  5  &  cela  fait  vous  açherez  de  la 
ligne  courbe  A -^-5  en  chanfrain  toute  la  matière  juf- 
qu’à  celle  A)LID  :  6c  pour  fon  équaire  vous  prendre? 
la  largeur  des  chans  8£  profils  avec  un  compas  que  vous 
porterez  fur  le  chanfrain  de  la  pièce  ,  8c  dudit  point 
vous  ajufterez  un  trufquin  à  longues  pointes  que  vous 
tirerez  le  long  de  la  pièce  en  parement  ,  fi  mieux  vous 
fi  aimez  avant  que  de  développer  votre  piece  marquer  défi- 
fo s  les  perpendiculaires^  I  L  ,  S£  celles  tendantes  au  c çn* 


pour  le  Rerüejlement  des  Voûtes  ,  çtfc.  g; 

tre  que  vous  aurez  foin  de  repairer  en  la  dcbillardant 
fuivant  vos  plans  ,  afin  que  vous  les  puiftfez  reconnaî¬ 
tre  pour  les  remarquer  fur  le  chanfrain  de  votre  pièce, 
de  vous  porterez  vos  largeurs  fur  chaque  ligne  qui  vous 
donneront  pour  lors  la  ligne  courbe  ponâuée  ,  de  vous 
acherez  tout  le  bois  que  vous  aurez  de  trop  jufquà  la 
fufdite  ligne  fuivant  fon  équaire  ,  comme  les  profils  vous 
le  montrent.  Pour  ce  qui  eft  des  pièces  du  bas  ,  la  dia- 
gonalle  B  14  de  la  ligne  15-16  vous  reprefentent  fà  lar¬ 
geur  ,  de  fa  longueur  eft  de  14  à  1 6  ,  fa  hauteur  fe  Voit 
par  les  profils  *  vos  coupes  étant  faites  fuivant  l'onfon- 
taie  B  16  de  fur  la  ligne  courbe  A  G  C  qui  feront  vos 
arazemens  *  vous  acherez  la  matière  que  vous  aurez  de 
trop  de  lhipotenufe  B  14  jufquà  la  ligne  courbe  noire 
marquée  B  :  cela  fait  vous  acherez  par-deftbus  en  chan¬ 
frain  de  fuivant  votre  calibre  jufqu’à  la  ligne  noire  qui 
eft  forifontale  C  QB  ,  &  vous  la  mettrez  de  largeur 
du  même  ordre  de  la  courbe  ci-deffus  ,  fuivant  leur  équai¬ 
re  comme  vous  le  montrent  les  profils  qui  vous  don¬ 
nera  pour  lors  la  ligne  courbe  ponétuée  5  je  ne  marque 
point  ces  lignes  comme  celles  des  courbes,  que  pour  donner 
une  facilité  au  Menuifîer  pour  préparer  leurs  paneaux  en 
les  collant  fuivant  le  plan  ,  Scieurs  longueurs  luivant  fé- 
levation.  Je  laifïe  cela  du  genie  de  fouvrier  ,  pouvant  fui- 
vre  1  ordre  de  la  Vouffure  de  feint  Antoine  pour  les  pa¬ 
neaux  ,  comme  il  eft  expliqué  aux  Chapitre  IV.  de  V. 
Quant  aux  Charpentiers,  lefdites  lignes  courbes ponéluées 
ne  leur  font  point  utiles  à  marquer,  attendu  qu’elles  nfont 
point  de  r e vêt ifîè ment  de  paneaux  ,  de  qu’ils  coupent  feu¬ 
lement  leurs  vouflois  fuivant  que  les  lignes  courbes  le  mon¬ 
trent*  ’ 
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CHAPITRE  XX. 

Des  Trompes  enniches  droites  tour  ronde  par  de  vaut 

fur  le  même  diamettre * 

Planche  25. 

CEs  fortes  d  enniches  droites  &  en  pendatif  font  fort 
en  ufâge  6 c  beaucoup  pratiquées  parmi  les  ouvriers:, 
je  ne  doute  point  qu’il  n’y  en  ait  quelqu’un  parmi  le 
gran  nombie  qui  ne  fçache  la  pratique  :  mais  comme 
J  ^  en  Pe^c  avoir  beaucoup  qui  ne  font  point  au  fait  y 
ce  ce  qui  me  donne  lieu  de  difpofer  cette  Figure. 

.  rra  faj5  le  Plan  &  élévation  AB  CD  auquel  vous 
ajouterez  fon  épaiffeur  AIBHCGDE  ,  &  vous  divi- 

erez  e  cercle  en  autant  de  parties  que  vous  fouhaite- 
rez  ,  comme  en^  fîx  parties  égales  tendantes  au  centre  des 

Krl  ru  V°jlSr  G^everez  ^es  perpendiculaires  parallèles  à 
v  n  i  defquelles  divilîons  vous  tirerez  des  parallèles 
a  ce  es  I  AC  G  jufqu’à  la  ligne  L  ,  &c  pour  avoir  les 
gauches  des  courbes,  vous  éleverez  les  arcs  du  centre  L 
provenant  des  orifontales  parallèles  à  I  A  C  G.  Pour  avoir 

a  ]lgnes  Gourb ^  du  gauche  M  N  O  P  ,  on  fuivra  le 
meme  01  re  des  precedentes  comme  pour  la  pratique  de 

execution  ,  Sc  lorfque  lefdites  enniches  feront  ceintrées 

ur  etr  p  an  ,  on  fuivra  le  même  ordre  de  la  tour  ronde 
pour  les  pièces  du  devant* 
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CHAPITRE 


XXI. 

Vies  Trompes  rampantes  &  enniches 

Planche  z  6. 

Yant  décrit  quelques  Trompes  enniches  fur  plufieurs 
.  Paiis  1  erens  ,  je  me  fuis  contenté  d’en  marquer 

fo  -PT>  dont /a  Pratique  peut  fèrvir  pour  toutes 
r  j  T  B  aHS  e^evati°ns  ,  foit  droite  ,  ou  en  tour 

oranÂ  C  convien^  <lUe  ce  trait  ne  peut  pas  être  d’un 
a^Cf  Poul  ^es  Menuifiers  ,  d’où  l’on  peut  juger 

vêrnë  V  3  •  •  ,peU  de  tromPe  rampante  qui  en  foit  re- 

decrm>  maiS'1  P£Ut  arr*ver  aul®i  >  qu’il  fe  peut  trouver 
remn  Vra£\?  a  Peu  Près  femblables ,  où  l’on  pourroit  avoir 
gr  !v  aU  f  tiair‘  Qiîanc  aux  Charpentiers.il  peut  leur 
„  •  Un  P,us  S1  and  u fige  ,  il  ne  feroit  pas  difficile  de 
e  que  on  pourroit  pratiquer  les  trompes  en  char- 

donne  ’lim  %'Zlt  f if*  f.e  maSom“rie  •  «  1“  ™ 

ulu  ae  palier  a  la  pratique. 

fpnr^R r  a  ?>P/an  A B  aucluel  vous  ajoûterez  fon  épaif, 

.  ,  ^  ’  enFu’te  vous  tirerez  les  deux  arcs  du  de- 

mTnr  A  f>  T  A  B  *>-“  <lui  fera  1*  développe- 

ment  de  l  onfontale  F  G  aux  fufdirs  points  F  G  :  Télé- 

ra  ion  de  la  rampe  fera  de  la  hauteur  que  l’on  fouhaite- 

de  ’fiSTT  1  ^  marqué  de  F  à  H  i  &  vous  tirerez 
t  •  rp  arc  rampant  H  I  G  ,  &  vous  ajoûterez  fon 

rammm  ^  ^  £"£  de  B  G  ou  de  AD;  le  ceintre 
?  inteneur  fe  divifoa  en  autant  de  parties  que  Ton 

mrr  Ja  '  c°mme  ^  marqué  en  cette  Figure  en  quatre 

n  ^i*S  CS  5  ^onl:  yous  mirerez  des  parallèles  à  la  per- 
P  ndiculaire  P  N  des  points  HMILG  j  &  lesîfufdites 
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divifîons  feront  renvoyées  en  rayon  au  point  marqué  N;' 
ôc  où  les  perpendiculaires  MIL  touchent  à  l’orifontale 
E  ,  elles  feront  renvoyées  en  rayon  au  point  P'  :  ôc  pour 
avoir  les  lignes  gauches  de  la  ligne  courbe  AB,  ôc  x 
celle  rampante  H  G  ,  on  tirera  des  lignes  courbes  en  creux 
provenant  des  lignes  H  MI  LG  :  en  fuivant  cet  ordre  fur 
la  ligne  rampante  GH  au  point  N  vous  abaifïèrez  là 
perpendiculaire  ponctuée  N  O  formant  deux  angles  droits, 
vous  prendrez  de  E  au  point  P  que  vous  porterez  de 
N  à  O,  &  vous  ferez  deux  arcs  concentriques  R  S  de 
telle  ouverture  de  compas  que  vous  voudrez  ,  pourvu 
que  les  fufdites  lignes  deviennent  gracieules  ,  &  h  la 
place  eft  faite  ,  vous  élèverez  un  calibre  à  plom  à  la  per¬ 
pendiculaire  N  P  qui  fera  pour  toutes  les  autres  lignes 
courbes  en  creux  ,  ôc  vous  tirerez  les  deux  arcs  H  O 
G  O  ,  6 C  de  la  ligne  L  au  point  N  vous  abaifferez  une 
perpendiculaire  ponduée  N  T  ,  ôc  vous  prendrez  la  lon¬ 
gueur  de  P  à  13  que  vous  porterez  de  N  à  T  &  de 
T  L  vous  ferez  deux  arcs  concentriques  au  point  V  ,  6 C 
du  fufdit  point  V ,  vous  tirerez  l’arc  T  L,  &  vous  fuivrez 
le  même  ordre  pour  toutes  les  autres  lignes  tendantes  au 
point  N ,  ÔC  on  fe  fouviendra  que  c’eft  toujours  le  même 
centre  aux  points  VXYR S  pour  les  courbes  HOGOMIL;. 
enfuite  vous  tirerez  des  angles  z^-tj-zé-zy-zB ,  ÔC  pour  les 
gauches  de  la  pièce  du  bas  ,  vous  prendrez  dé  T  à  4  ,  que 
vous  porterez  de  8  a  7  ,  ÔC  de  K  a  r  que  vous  porterez  de 
9  à  3  &  de  Z  6  que  vous  porterez  de  10  à  n ,  &  de  O  iz  que 
vous  porterez  de  A  à  13  ,  ÔC  de  B  à  14  ;  ÔC  des  points  14-7-3- 
11-13  vous  tirerez-  la  ligne  courbe  ponéhice ,  ÔC  quant  à  la  pra¬ 
tique  de  j  execution  ,  vous  aurez  recours  aux  precedentes, 
à  là;  tour  ronde.  ChapitrcXI  V*  Planche  19. 

Ch ap.  XXII.. 
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CHAP.ITRE  XXI  I. 

Des  Voûtes  d’areftes  fur  des  flans  berlono-s. 

Planche  zj. 

LA  glande  piatique  des  voûtes  doit  être  commune 
aux  Maçons  &c  Tailleurs  de  pierre  :  il  peut  auffi 
arriver  de  femblables  ouvrages  aux  Menuiuers  ,  où  il 
faut  ^  qu  ils  erigent  les  plans  &  élévations  pour  parve¬ 
nir  a  la  conftrudion  du  trait  fans  aucune  faute  ;  les 
Charpentiers  y  trouveront  des  facilitez  pour  le  dévelop¬ 
pement  de  leurs  pièces  ,  qu’ils  appellent  communément 
courbe  raiongée  ,  ce  qui  m’a  refol u  d’en  décrire  ici  quel- 
qu  unes  fur  quelques^  plans  difterens  comme  des  voûtes 
d’arêtes  ,  arcs  de  cloître  ÔC  culs  de  fours  en  pendatif. 

Le  trait  de  la  voûte  d  arête  fera  general  pour  tous  les 
plans  quarrez  berlongs  ,  comme  auffi  pour  toutes  for- 
tes  de  plans  réguliers  le  i, réguliers  s  ruais  pj  1v‘“ 
h  grande  multitude  de  traits  &  lettres  alphabétiques 
j  en  mai  que  ici  quelques  autres  différais  pour  en  con- 
noitre  la  preuve  quant  aux  executions  ;  &  lorfque  ces 
voûtes  feront  d’arête  dans  les  angles  ,  on  fuivra  l’ordre 
expliqué  dans  ce  Chapitre. 

Pour  ériger  votre  plan  ,  vous  prendrez  les  mefures  de 
vos  murs  aux  retombées  des  voûtes  ,  comme  vous  le  re¬ 
pliement  les  deux  lignes  achées  ,  terminées  à  l’angle  15 
&  vous  ajouterez  1  epaiilêur  de  votre  profil  à  l’angle  B 
qui  vous^  montre  le  parement  de  votre  menuiferie  Telles 
peuvent  être  revêtues  liiles  fans  architedure  ,  &  l’ordre 
en  fera  luivi  fuivant  la  pratique  de  l’éxecution  des  pa- 
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„eam  ci-opiès  ,  où  .1  no  fera  plus  befoin  de  comte  r,a 

longes  ,  le  lorfqu  elles  feront  ornçes  darchitedure  ,  nous 

parferons  à  la  pratique.  sl,rn 

P  Pour  entrer  en  pratique,  il  fera  fait  le  plan  AB  CD 

Sc  les  deux  diagonales  des  angles  ACDB,  feia  eieve 
j>  BCE  foit  plein  peintre  ou  furbame  3  que  vous 
diviferez  en  autant  de  parties  que  vous  voudrez  ,  comme 
il  eft  marqué  au  point  H  I  E  P  G  d  ou  vous  eleverez 
des  perpendiculaires  touchant  aux  diagonailes  BDAC 
aux  points  P  QR  S  O  parallèles  a  E  M  &  amfi  des  au¬ 
tres  ;  vous  obferverez  que  ces  perpendiculaires  vous  re- 
prefentent  les  joints  de  chaque  paneaux  ,  comme  1  fera 
montré  ci-après  dans  la  pratique  de  1  execution. 

Pour  donc  parvenir  aux  élévations  des  arcs  bcrlongs 
.$C  diagonals  provenant  de  1  arête  des  angles  ues  points 
O  P  CD»  que  vous  renvoyerez  aux  oriiontals  paraüels  a 
B  C  SC  qui  fera  perpendiculairement  fur  l’orifontal  C  D, 
&  de  même  fur  la  diagonale  B  D ,  ëc  des  points  O  S  R 
vous  prendrez  de  EM  que  vous  porterez  de  Y  Z  de 
O  I  fon  égal  êC  de  I  N  que  vous  porterez  de  V  a  X 
Rr  c  ,  Sou  égal  de  L  H  que  vous  porterez  de  R  a  T 
2  R  T  fon  égal  K  amfi  des  aucres  ,  8c  des  points  C  T  X  2 
vous  aurez  l’arc  berlong  CZD  comme  des  points  1-1-3B, 
vous  aurez  l’arc  diagonal  ou  courbe  ralongee  ,  &  vous 

aioûterez  fon  épaiffeur  B  4-1-5  »  &  Par,  ce  lc  traiC 

fe  trouve  terminé  :  pour  Y  execution  ?  la  malle  B  4  vous 
montre  la  groflfeur  Ô£  l’épaiiTeur  de  votre  courbe  ,  & 
lorfqu’elle  eft  d’équaire  ,  ce  que  vous  montrent  les  qua¬ 
tre  angles  B  6-7-8  :  la  diagonalle  pomftuee  I  B  &  la 
ligne  9  vous  montrent  la  matïe  de  la  matière  quil  faut 
peur  la  largeur  de  la  courbe  ,  &  fa  longueur  eft  de 


pour  le  Revefîement  des  Voûtes s  (tfc.  ^ 

4q-i-B  ,  6 C  defdits  points  ce  font  leurs  coupes  3  loiTque 
vous  aurez  levé  un  calibre  pour  le  tracer  fur  votre  pièce 
&  que  votre  matière  fera  am Ci  préparée  ,  vous  achetez 
tous  les  bois  que  vous  aurez  de  trop  depuis  la  diago- 
mile  B  I  jufqu  à  la  ligne  courbe  i-zq-B  ,  6c  vous  la 
mettrez  de  largeur  a  F  ordinaire. comme  le  montrent  les 
points  5-4  ,  puis  après  vous  prendrez  avec  un  compas 
de  iz  à  B  ,  ou  de  10  a  B  que  vous  porterez  fur  le  creux 
de  votre  piece  ,  ôc  du  point  que  vous  aurez  vous  tire¬ 
rez  une  ligne  le  long  de  votre  piece  3  comme  vous  le 
montre  le  point  B,  &  vous  prendrez  garde  qu’il  ifeft 
point  au  milieu  par  rapport  au  berlong  :  6c  cela  fait  , 
Vous  prendrez  avec  un  compas  de  6  à  xo  que  vous  por¬ 
terez  fur  le  côté  de  votre  piece  qui  fera  fans  manquer 
fur  le  parement  des  cotez  du  berlong  5  &  du  fufdit  point 
que  vous  aurez  marqué  ,  vous  tirerez  avec  un  trufquin 
ceintré  une  ligne  courbe  parallèle  à  celle  ponétuée  A  6, 
6c  de  même  de  iz  à  8  ,  que  vous  porterez  fur  l'autre 
côté  5  Sc  vous  tirerez  une  ligne  courbe  du  même  ordre 
de  l’autre  3  ce  qui  étant  fait  *  vous  achetez  en  ehanfrain 
toute  la  matière  depuis  la  digne  qui  eft  marquée  dans  îe 
creux  de  la  iufdité  courbe  jufqu’aux  lignes  courbes  ci- 
delfus  dites  3  comme  vous,  le  montrent  les  points  À  6  > 
ôC  de  fuite  vous  les  mettrez  d’équaire  comme  vous  le 
montrent  les  points  de  6  à  7  ,  Sc  de  7  à  8  3  au  moyen 
de  quoi  votre  piece  le  trouve  terminée.  Je  ne  parie  point 
■  des  autres  arcs  pour  la  préparation  de  leurs  courbes  où 
le  plan  6C  élévation  le  montrent  clairement.  Il  eft  dit 
dans  ce  Chapitre  que  torique  les  voûtes  ne  feront  revê¬ 
tues  que  lifles  fans  architeétures  que  Y  on  fuivra  Tordre 
décrit  dans  lexecution  des  paneaux  ,  où  Tun  &c  Tautre 
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fe  trouveront  d’une  même  pratique  § C  ufage  en  les  fup- 
pofanc  liflcs.  Nous  difons  que  les  longueurs  cC  largeurs 
de  chaque  paneaux  fur  le  plan  font  des  points  14-C  QK- 
it-iq-PVM-^-O  Y,  Sc  augmenter  leur  cpaiileur  ,  ce  qui 
le  voit  par  le  profil  de  la  maflê  ou  ligne  courbe  pondues 
16-17  qui  fera  le  revêtiffement  d’un  quart  de  la  fufdite 
voûte  ,  leurs  élévations  fe  trouvent  des  points  de  divifion 
EFGTXZ  tendant  au  centre  fuppofé  18. 

On  voit  donc  clairement  que  les  points  CKQ14  nous 
montrent  la  première  alfife  ,  c’eft-à-dire ,  le  premier  paneau 
£m  fon  plan  ,  à  i’ufage ,  on  peut  faire  fervir  des  bois  min¬ 
ces  en  deux  parties  ,  dont  leurs  joints  feront  parallels 
à  la  diagonalle  C  A  ou  BD;  pour  cela  faire  il  fau¬ 
dra  tirer  des  diagonalles  ponduées  CGCTB;  tombans 
perpendiculairement  aux  points  Q^R  ,  lorfque  vous  au¬ 
rez  coupé  le  pied  de  la  combe  bien  quatre  fuivant  les 
pantes  des  diagonalles  CGCT,  dont  les  filets  feront 
en  joints  comme  le  montrent  les  profils  des  joints ,  vous 
tracerez  la  ligne  courbe  C  G  fur  le  côté  de  votre  paneau 
14-C-16  qui  fera  le  bois  de  bout  ,  6c  de  fuite  fur  les 
joints  Q.C-17  j  puis  vous  tracerez  la  ligne  courbe  ra- 
longée  des  points  B  3  ,  ôc  fera  tracé  le  même  calibre 
fur  le  même  joint  du  paneau  QJC  ,  6 C  fur  le  côté  Q  K 
fera  tracée  la  ligne  courbe  C  T  3  ce  qui  étant  fait ,  des 
diagonalles  C  T  C  G  B  3  ,  vous  aurez  les  développemens 
de  1  vos  deux  premiers  paneaux  14-C  Q  K  ,  ÔC  vous  ôte¬ 
rez  toute  la  raadere  depuis  lefdites  diagonalles  ponduées 
julques  aufdites  lignes  courbes  ,  6 C  lorfqu  ils  feront  joints 
enfemble  ils  feront  femblables  à  la  Figure  A  ,  ëc  par 
confisquent  fe  trouveront  terminez  par  le  bas  à  l'angle , 
ôc  par  le  haut  de  leurs  joints  aux  points  G  T  3  ,  tua.- 


pour  le  Revejïement  des  Foutes ,  Çtfc. 
bans  aplom  aux  points  Q-14-R.  Je  croi  que  cette  dZ 
rnonftration  doit  être  fuffijinte  pour  les  autres  paneaux 

en  tirant  leurs  lignes  diagonales  U  perpendiculaires 
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CHAPITRE  xxiii. 

Des  Voûtes  d'arêtes  biaifes  £?  ber  longe  s. 

Planche  z8. 

E  précepte  de  cette  voûte  n’eft  pas  d’une  grande 
a  ,  différence  de  la  precedente  ;  fon  plan  biais  fait  que 
les  lignes  du  plan  ne  fe  trouvent  point  oniontales^  aux 
perpendiculaires  provenant  du  plein  ceintre  .  quant  a^  1  ex 
cution  ,  ce  fera  le  même  ordre  pour  les  arcs  d  arete  oC 

leur  revêtiflëftient  pour  les  paneaux. 

Sera  fait  le  plan  biais  ABCD  &  les  diagonalles 

provenans  des  angles  A  B  C  D  ,  &  a  f  V(“  *“iC  .  3 

que  vous  diviferez  en  autant  de  parties  qu’il  vous  plaira, 
comme  il  fe  voit  par  cette  figure  en  fix  parues  égalés  -, 
dont  vous  -abailfcrez  les  perpendiculaires  touchantes  a  lp- 
rifontale  A  D  ,  que  vous  renvoyerez  parallèles  a  L>  C 
touchant  à  la  diagonalle  AC,  èC  de  meme  a  _  D > 

peur  avoir  le  ceintre  lu vb aille  fur  la  ligne  _  >  v0^ 

élèverez  les  perpendiculaires  des  points  LMNUI  ,  ^ 
de  même  pour  la  courbe  d’arête  parallèle  a  la  diagona  e 
A  C  des  points  QRSTP,  &  des  points  V  X  S  vous 
élèverez  des  perpendiculaires  idem  fur*  D  B  >  &  ces  .gnes 
vous  donneront  la  courbe  d  arete  parallèle  a  D  B  >  &.  pour 
avoir  les  fufdits  arcs  ,  vous  prendrez  de  X  a  E  que  s  ous 
porterez  de  S  à  7  N  4  S-10  ,  c’ell  legal  -.vous  pi  en  iez 
de  fuite  de  Z  a  G'que  vous  porterez  de  X  a  6.  M  }-X  9, 

c’tft  l'égal  ,  &  de  même  Y  F  que  vous  porterez  de 

Q  à  8 ,  de  V  <  L  2  ,  c’cft  l’cgal  &  ainfi  des  autres  qui  ne  lont 


PL  z7. 


****1*11*1*1***  T  T  *  1 1 1  fi  Mf  tt 


JULli 


-S-  _S Iccf  hchcU'' 3  J.J'Xl/. 


^4.  j4l/e/l7'L&  <Scidp. 


fout  le  Revepement  des  Voûtes,  &c.  n 

point  repairées  ,  St  par  ce  moyen  vous  aurez  toutes  vos 
lignes  courbes  ,  St  vous  ajoûterez  toutes  les  largeurs  St 
grofleurs  de  vos  matières  ,  comme  vous  le  montrent  les 

truffes  ABCD.if  vous  fuivrez  l’ordre  du  précèdent 
Chapitre  pour  l'execution. 
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CHAPITRE  XXIV. 

t 

Des  Arcs  de  Cloître  fur  un  flan  berlong . 

Planche  i-p* 

E  Pere  Derant  nous  a  fait  connoître  qu'il  y  a  trois 
^différences  entre  ces  voûtes  d’arêtes  §£  les  voûtes  en 

**»*T •.■'•smr&i&W 

arc  de  Cloître  :  la  première  eft  pour  leurs  affifes  >  !a  fé¬ 
condé  y  que  leurs  naiftances  fe  tirent  des  angles  des  murs  ? 
&  la  troifiétne  ,  que  ces  voûtes  d’arête  ont  leur  arête 
pleine  ,  &  que  les  voûtes  en  arc  de  Cloître  les  ont 
creufès  :  c’eft  d’où  j’ai  pris  occafion  d’en  marquer  quel- 
qu’unes  qui  puifîent  être  revêtues  en  menuiferie  ,  ou  autre 
choie  femblabîe  *  &  de  même  pour  les  Charpentiers. 

Soit  fait  le  plan  berlong  du  quarré  A  B  C  D  7 
que  vous  couperez  en  diagonallc  A  D  C  B  qui  fe¬ 
ront  marquées  pour  avoir  votre  ceintre  furhauffé  prove¬ 
nant  de  l’arc  E  F.  Sera  donc  marqué  le  fufdit  arc  EFGÿ 
foit  plein  ceintre  ou  furbaiffé  qui  fera  divifé  en  autant 
de  joints  que  Ion  voudra  ,  fuivant  la  matière  que  l’on 
aura  à  employer  ,  comme  il  eft  marqué  en  cette*  Figure 
en  fïx  parties  égales  ,  pour  la  moitié  en  trois  parties  des 
points  G  I  H  ,  d’où  vous  abaifïerez  des  perpendiculaires 
touchant  à  la  diagonallc  A  D  que  vous  renvoyerez  pa¬ 
rallèle  à  l’orifontaie  EF.  Pour  avoir  votre  ceintre  fur- 
hauiïé  3  vous  prendrez  de  L  à  G  que  vous  porterez  de 
L  à  E  ,  &  de  fuite  de  I  N  que  vous  porterez  de  P  à  O  ^ 
de  M  H  que  vous  porterez  de  R  à  Q  5  &£  des  points 
EOQV  ,  vous  tirerez  votre  courbe  vous  ajoûterez 
leur  épaiffeur  C  parallèles  à  EG  EY.  On  remarquera  deux 

çhofes; 
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four  lè  Êevefmênt  des  Voûtes  ,  &c. 
çhofes  :  la  première  ,  que  fi  la  voûte  eft  quarrée  ,  il  ne  lèra 
pas  neceflàire  de  faire  verte  operation  pour  le  ceîntre  fur- 
haufie  ,  parce  que  les  deux  ceintres  proviendront  d'un 
même  point  concentrique.  La  fécondé,  que  la  ligne  courbe 
EV  eft  parallèle  à  la  perpendiculaire  LP  R  8c  forme  le 
premier  vouftois  du  milieu  ,  ÔC  que  la  ligne  courbe  E  G 
devient  parallèle  à  l’orifontale  F  L.  &  fe  trouve  le  premier 
Vouftois  du  milieu  fur  la  largeur.  On  doit  comprendre  que 
cela  forme  deux  arcs  qui  fe  croifent  tombans  aplom  au  point 
du  centre  L  :  quant  à  la  préparation  des  bois  pour  les  pre¬ 
miers  paneaux  qui  terminent  les  quatre  angles ,  la  perpendi¬ 
culaire  de  Q  R  aufdits  points  Qjf  eft  le  premier  vouftois  du 
paneau  de  A  à  S  qui  eft  la  largeur  ,  8c  de  même  à  la  perpen¬ 
diculaire  de  M  H  aufdits  points  M  H  qui  eft  le  vouftois  du 
premier  paneau  de  AT  qui  eft  fa  largeur  ,  ayant  ajoûté  leur 
épaiftfeur  comme  vous  le  montrent  les  profils  8c  leurs  hau¬ 
teurs  ,  comme  il  vient  d'être  expliqué  ;  vous  les  préparerez 
comme  vous  le  montre  la  malfe  T  A  S  :  vous  les  joindrez 
àu  point  A  fuivant  la  diagonalle  ponftuée  A  que  vous  mar¬ 
querez  fur  les  calibres  de  vos  vouftois,  8C  vousacherez  le  bois 
que  vous  aurez  de  trop  jufqu  aux  iignes  courbes  8c  droites 
par  le  pied  fuivant  la  perpendiculaire  T  C  8c  l’orifontale 
A  B ,  8c  de  même  à  tous  les  autres  du  point  OP  8c  de  P  V 
eft  le  fécond  vouftois  après  l’angle  A  du  paneau  des  joints 
S  Q,  ÔC  de  même  de  I  N  ,  8C  N  X  eft  le  fécond  vouftois  du 
paneau  des  joints  T  Y  qui  eft  fa  largeur.  On  voit  que  les 
retombées  de  X  à  L  8c  de  L  à  V  font  les  vouftois  de  QJt  R 
8c  de  X  Y.  On  peut  bien  ajouter  des  courbes  dans  les  angles 
parallels  aux  diagonals  AD  CB  ,  préparées  comme  vous 
montre  là  maftfe  TAS  formant  Je  même  angle  au  point  A 
en  fuivant  le  même  ordre  des  Voûtes  d’arêtes. 
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CHAPITRE  XXV. 


„  rr  A’/trêtes  fS5  arcs  de  Cloîtres  fur  un  triangle 

D“  ri",gd  U  f"  f“r  ,m'“  lor'“  * tlas'  ' 

Planche  30. 

_-,Omme  il  peut  arriver  aux  Menuifiers  &  Charpen- 

CÏÏTdes  ouvrages  en  forme  de  voûtes  £c  arc  de 

rUdue' fur  des  plan?  réguliers  &  irréguliers  formant  fi- 
Ciome  ti  r  o  ,  j  qu'ils  puiflent  être, 

?^i,ra Ure  ^^r  cetm^c^ns 

un  triangle  A  J3  \  .1  r  re  fera 

milieu  perpendiculairement  »  &C  ou  ils  fe  cioilent  ce  leu 

Te  Le  de  1.  retombée  ou  l’aplom  des  voulTors  r  vous 

”1  élèverez  l’arc  A§B  E  ,  foit  plein  ceintre  ou  fur- 
Sé  que  vous  divisez  en  autant  de  parties  qu  il  vous 
nkha  &  de  même  qu’il  eft  marqué  en  cette  Figure 
erf'fix  parties  égales  des  points  F  G  E  H I  vous  abaiderez 

les  perpendiculaires  touchant  aux  lignes  d‘ag01^cs  ** 
nuevous  envoyerez  parallèles  aux  lignes  AC-CB  ,  corn 
me  ol  le  voit  par  les  lignes  poncées:  on  remarquera 
nue  fi  on  a  des?  plans  formans  des  poligonnes  ou  antres 
fiaures  regulieres  5  d  faudra  fuivre  le  meme  ordre ,  ils  for- 
m8erô„r  Tlüfrcurs  figures  comme  dans  cchu-c.  ,ur  vous 

“  P™  Louttkois  *  -s  furbaife  vous  pren- 
drez  de  N  à  E  que  vous  porterez  de  D  a  M  D  X  U  5  Y  L, 
q  "font  fes  égales  ,  &  de  fuite  vous  prendrez  de  11  G 
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pour  te  Revefîement .  des  Voûtes ,  &c.  ' 

que  vous  porterez  de  K  V  ,  de  9  6.  P  O.  z-8  qui  font 
fès  égales  ,  ÔC  de  même  de  L  F  que  vous  porterez  de 
ST-io-7-RQC3-4  qui  font  fes  égales  ;  par  ce  moyen 
vous  aurez  vos  arcs  &  vouflois  èc  vous  ajoûterez  vos 
épaiflèurs  comme  le  montrent  les  profils.  Quaqt  à  l’exe¬ 
cution  ,  lorlque  ce  fera  pour  des  voûtes  d’arête  ,  on  fui- 
Vra  le  même  ordre  du  Chapitre  XXII  ,  ôt  pour  des  arcs 
de  Cloître  on  fuivra  l'ordre  du  Chapitre  XXIV. 
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Traité  de  la  Coupe  des  Bois 


CHAPITRE  XXVI,. 

Des  Voûtes  fpheriques  ou  Culs  de  four. 

i 

Planche  31. 

CE  s  fortes  de  voûtes  peuvent  avoir  pour  plan  le$ 
poligonnes  &C  toutes  fortes  de  triangles  infcrits 
dans  un  cercle  qui  auront  le  même  diaraettre  pour  leur 
élévation  ou  furbailfées  comme  il  eft  infcrit  dans  cette 
Figure  A  H  C  D  E  vous  montrent  le  cercle  ô£  le  panta- 
gonne  ^  où  Ton  voit  que  les  lignes  qui  proviennent  des 
angles  tendent  au  centre  F  ,  &c  dudit  centre  F  vous 
abaiflerez  une  perpendiculaire  F  G  coupant  à  angle  droit 
où  vous  éleverez  Tare  C  G  du  centre  F  qui  fera  le  pre¬ 
mier  voulfois  parallèle  a  la  ligne  du  plan  F  C  ,  &C  ain fi 
des  autres.  Pour  avoir  les  gauches  des  traverfes  du  bas  , 
vous  marquerez  leurs  profils  comme  vous  montre  le 
point  C  5  &C  du  point  F  vous  tirerez  Tare  pondue  B 
&C  pour  ceux  des  pans  droits  la  ligne  ponduée  Q^R, 
Pour  avoir  le  développement  de  chaque  pan  ,  vous  pro¬ 
longerez  la  ligne  F  C  3  &  vous  prendrez  la  ligne  de 
C  G  du  même  point  C  que  vous  porterez  au  point  I, 
&  de  I  à  L  vous  formerez  l’arc  I  L  5  enluite  vous  pren¬ 
drez  de  H  C  que  vous  porterez  de  I  L  ,  &C  vous  for¬ 
merez  un  autre  arc  5  6 C  d’où  il  fè  croife  vous  tirerez 
la  ligne  C  L  ;  cela  fait  *  vous  prendrez  là  moitié  de 
votre  chan  profil  de  C  M  que  vous  porterez  de 
I  N  O  L  qui  vous  donneront  les  lignes  ponduées  N  O 
tendantes  au  centre  C  >  6 C  pour  lors  vous  aurez  le  dé- 


pour  le  Revejl  ement  des  Voûtes  ,  Çffc.  «, 

veloppement  de  votre  paneau.  Je  ne  parle  point  de  la. 
pratique  pour  l’execution  ,  parce  que  le  plan  &c  le  trait 
îe  montrent  clairement  ;  où  l’on  obfervera  feulement  que 
la  diagonalle  ponctuée  C  G  eft  parallèle  à  celles  CIL 
SC  on  achera  toute  la  matière  de  trop  depuis  la  fufdite 
diagonalle  jufqu  a  la  ligne  courbe  C  G  D  ,  &  ainfi  des 
autres. 

Pour  celles  dont  les  plans  font  exprimez  comme  ci- 
deffus  ,  ô£  dont  les  élévations  ne  font  point  en  plein 
ceintre  &  qu’ils  font  furbailfez  ,  on  tirera  la  ligne  courbe 
i-z  dont  fa  cinquième  partie  eft  la  ligne  courbe  H  3. 
Et  pour  ce  qui  eft  du  refte ,  on  fuivra  l’ordre  ci-deffus 
Sc  le  tout  fera  parfait.  Nous  avons  déjà  dit  que  c  es  for¬ 
tes  de  voûtes  en  pendatif  fe  peuvent  faire  fur  plufieurs 
plans  differens  ,  mais  cela  n’eft  utile  à  marquer  que  par- 
rapport  à  plufieurs  traits  différons  pour  la  couppe  des  pier¬ 
res  ,  où  j’ai  trouvé  que  pour  la  menuiferie  c’eft  la  mêmç 
chofo. 
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CHAPITRE  XXVII  &  dernier. 

Des  Voûtes  a  ogives* 

Planche  51. 

Près  avoir  décrit  le  trait  de  quelques  voûtes  d  a 
,  »  prefent  ,  j’ai  crû  qu’il  feroit  ^  propos  den  décrire 
un  de  celles  à  la  moderne  en  ogives  qui  fervna  P°m  toutes 
fortes  de  plans  où  l’on  reconnoitra  la  diffeience  qu  il  y 
entre  ces  voûtes  pour  leurs  traits  d  avec  ce  es  au  jour 

d’hui  ,  dont  on  termine  lare  fur  un  point  xe  Ne 
divifions  ,  qui  produifent  des  perpendiculaires  d  ou  il 
provient  d’autres  qui  nous  donnent  des  arcs  furbaiffez  tuez 
à  la  main  de  point  en  point ,  &  il  fe  trouve  le  contraire 
dans  ces  voûtes  modernes  ,  ou  il  faut  que  tous  es  arcs  o 
bleaux  foient  tirez  au  compas  fans  recherche  :  on  tera  atten¬ 
tion  aux  profils  marquez  fur  le  plan  ou  les  nerfs  des  arcs  e 
trouvent  encadrez  dans  la  menuiferie  >  c  eft  la  piecaution 
que  doivent  avoir  ceux  qui  feront  ces  fortes  e  voûtes 
bien  prendre  leurs  mefures  pour  eriger  leur  p  au  5  ain  1 

qu’on  le  va  décrire.  ,  • 

Suppofons  que  le  point  I  nous  montre  1  ange  erl  ç 
de  la  voûte  qui  fe  trouve  couvert  par  les  pions  es  ner  s 
&C  qui  fe  voit  encadré  par  les  profils  de  notie  menai  ene  qu 
nous  forme  l’angle  intérieur  du  plan  ,  &C  en  parement  au 

point  A. 

Sera  fait  le  plan  AB  CD  5  Sc  de  ces  points  eron  1 
rées  les  diagonalles  coupans  à  angle  droit  au  point  e  a 
clef.  E  ,  d’où  vous  éleverez  la  perpendiculaire  E  F  ,  &C  vous 
poferez  fur  votre  plan  la  retombée  des  tiercerons  touc  ian 
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8o  Traite  de  la  Coup  des  Bois  pur  le  Revêtement,  &  c> 
reprefentent  les  diagonalles  ponctuées  ALS-/-8>8£  lorf* 
que  vous  aurez  tracé  fur  vorre  piece  la  ligne  courbe  À  S  , 
vous  achetez  toute  la  matière  que  vous  aurez  de  trop  de¬ 
puis  la  diagonalle  A  S  jufqu’à  ladite  ligne  courbe  AS, 
g c  vous  la  mettrez  de  largeur  comme  vous  le  montre  la 
mafie  TdeAàT  ou  AVS  &  votre  piece  étant  ainfi,  vous 
prendrez  le  milieu  de  4  à  j  qui  eft  le  point  A,  §£  vous  le 
marquerez  fur  le  creux  de  votre  piece  ,  ê£  vous  tirerez  un 
trait  tout  le  long  avec  votre  trufquin  ;  enfuite  vous  pren¬ 
drez  avec  un  compas  de  4  à  T  ou  5  V  que  vous  pointerez 
fur  les  cotez  de  votreditc  piece  &c  vous  tirerez  un  trait  de 
chaque  côté  avec  le  trulquin  cintré  ,  &C  defdits  traits  vous 
achetez  toute  la  matière  depuis  le  trait  marqué  dans  le 
creux  jufqu  au  trait  tracé  fur  les  cotez  ,  d'où  votre  piece 
deviendra  parallèle  à  TI  AV,  vous  ôterez  le  refte  du 
bois  de  I  3  V  ,  ô£  votre  piece  fera  faite.  Or  comme  les 
autres  courbes  ou  tiercerons  ont  liaifon  avec  la  precedente, 
pour  en  faire  connoître  les  coupes  &c  enfourchemens  ,  je 
fai  tranfpofée  à  côté  ,  d’où  la  longueur  T  9  eft  parallèle 
à  A  O  ,  &c  la  ligne  courbe  T  n  eft  parallèle  à  A  N  , 
&;  la  longueur  de  leur  coupe  de  iz  à  A  ou  T  iz  dont  fa 
mafle  pour  fa  largeur  &C  longueur  5  c’eft  ce  que  vous  mon¬ 
trent  les  diagonales  z-n-13  ,  &C  vous  fuivrez  le  même  ordre 
de  la  courbe  precedente.  Quant  aux  paneaux  vous  les  col-. 
1ère 2:  fuivant  les  lignes  courbes  ponâuées  K  X  A  F  des 
élévations  ,  &C  pour  leurs  plans  fuivant  la  ligne  S  &C  X, 
&C  kurs  longueurs  fuivant  les  compartimens  que  vous  aurez. 
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aux  liernes  de  AH  AG  :  pour  terminer  les  arcs  doubleaux 
&  liernes ,  vous  éieverez  l’arc  ponétué  B  F,'  dont  le  centre 
fera  plus  élevé  que  la  retombée  :  &C  cela  fait ,  des  points  A  F 
Vous  tirerez  l’hipotenufe  que  vous  divilerez  en  deux  parties 
au  point  L  ,  d  ou  vous  abaiüerez  une  perpendiculaire  cou¬ 
pant  a  angle  droit  touchant  à  l’orifontale  A  B  au  point 
dou  vous  tirerez  Tare  doubleau  AF  ,  &  de  même 
fon  égale  B  F  :  cela  fait  ,  vous  prendrez  la  longueur  de 
AG  ou  AH,  que  vous  porterez  de  A  O  ,  &  du  point  O 
vous  eleverez  la  perpendiculaire  O  N,  ô£  de  N  à  A  vous 
tirerez  lhipotenule  que  vous  divifèrez  en  deux  parties  au 
point  P*  dou  vous  tirerez  une  perpendiculaire  touchant  à 
lori  fon  taie  A  B  au  point  Qj  &c  du  fufdit  point  vous 
tirerez  la  ligne  courbe  A  N  qui  fera  le  parement  du  tier- 
ceron  :  cela  fait  vous  prendrez  la  longueur  de  AE  ou  B  E 
DECE  fes  égales  que  vous  porterez  de  A  à  R  ,  S>C  du  point 
R  vous  tirerez  la  ligne  courbe  AS  qui  fera  la  courbe  de 
1  ogive  en  diagonaîle  en  parement  5  par  ces  moyens  vous 
aurez  les  développemens  de  vos  courbes  formant  les  votif 
fois  de  la  fufdite  voûte,  S£  à  chaque  ligne  courbe  qui  fera 
tracee,  on  ajoutera  les  largeurs  de  profil  de  A  T  A  V  , 
qui  font  les  lignes  courbes  parallèles  à  celles  A  F  A  N  A  S. 

On  oblervera  qu’en  revendant  de  menuilerie  telles  voû¬ 
tes  ,  foit  dans  des  Chapelles  ou  autres  lieux  lemblahles 
que  1  on  en  pourra  fupprimer  les  liernes  ,  quoique  je  les 
marque  ici  pour  le  trait  qui  eft  la  ligne  courbe  S  X  du 
centre  14  ,  &C  fa  retombée  de  la  clef  S  au  point*  Y  utfe 
pour  les  plans  des  paneaux  5  &C  pour  l’execution  ,  vous 
commencerez  par  préparer  vos  matières  comme  il  fuit  :  les 
points  1-3 -4-5  vous  reprefentent  la  malle  &C  groffeur  de  vc- 
îre  courbe  d’arçte  en  ogive  ,  &c  la  largeur  eft  ce  que  vous 
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